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Commémoration du 17 octobre 1961  

DU SACRIFICE DES AÏEUX 
À LA CONSTRUCTION DE LA NATION    

TOUT EN ACCÉLÉRANT SA TRANSITION INDUSTRIELLE 

Face à un marché international 
mouvant, l’Algérie confirme sa 

dynamique de croissance. Avec des 
recettes d’exportation ayant franchi 

le cap des 37,5 milliards de dollars à 
la fin du troisième trimestre 2026 et 

une performance budgétaire 
remarquable, le secteur national des 
hydrocarbures prépare activement 

l’avenir. Entre essor des 
investissements de Sonatrach, bilan 
record d'explorations, méga-projets 

pétrochimiques, transition 
environnementale et grands défis 

d'approvisionnement, le pays déploie 
une stratégie d'envergure nationale à 

l'horizon 2030.  
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2BÉJAÏA 
Hommage aux martyrs 
de l’une des sombres 
pages de l’histoire 
SOIXANTE-CINQ ans après la tragique 
répression des manifestations pacifiques 
des Algériens à Paris, l’Algérie s’est 
figée samedi 17 octobre 2026 à 11h00. 
A Béjaïa comme à travers tout le 
territoire national, une minute de silence 
a solennellement été observée en 
hommage aux martyrs de cette sombre 
page de l’histoire, marquant «la Journée 
nationale de l’émigration». 
Conduite par Mehdi Mohamed, 
secrétaire général de la wilaya et chargé 
de la gestion des affaires locales, la 
cérémonie a réuni les membres de la 
commission de sécurité, le vice-
président de l’Assemblée populaire de 
wilaya, des députés, ainsi que des 
figures de la famille révolutionnaire, de 
l’Organisation nationale des 
moudjahidine et de la société civile. 
Simultanément, un recueillement 
empreint de solennité s’est tenu au 
Musée du Moudjahid de la wilaya. Une 
halte mémorielle forte, conçue pour 
rappeler la contribution immortelle de la 
diaspora algérienne au parcours de la 
libération nationale et réaffirmer 
l’engagement indéfectible de l’État à 
préserver la mémoire collective. 
Placée sous le slogan évocateur «Des 
profondeurs de la mémoire vers les 
horizons de l’avenir», la 
commémoration a battu son plein à 
travers les différentes daïras de la 
région. Au Carré des martyrs de la 
commune de Souk El Tennine, la 
cérémonie officielle s’est déroulée en 
présence du chef de daïra, des autorités 
locales et d’une foule de citoyens. Au 
rythme de la levée du drapeau national 
et de l’hymne national, l’assistance s’est 
recueillie avec émotion, récitant la 
Fatiha à la mémoire des martyrs. A 
Akbou, le volet mémoriel s’est prolongé 
à travers un colloque national de haut 
vol baptisé du nom d’Abderrahmane 
Farès, intitulé «Trajectoire d’un homme 
d’État entre engagement, gouvernance 
et dialogue». 
Des historiens et universitaires de 
renom, comme Ali Battache et le 
professeur Outtmane Settar de 
l’université de Béjaïa, ont décortiqué le 
parcours hors du commun de l’ancien 
président du Gouvernement provisoire 
de la République algérienne (GPRA), 
mettant en lumière son militantisme 
avant et pendant la guerre de Libération. 
Dans l’après-midi, une stèle 
commémorative à l’effigie de l’homme 
a été dévoilée au village de Biziou, 
relevant de la commune de Seddouk. A 
travers ces temps forts, l’on réaffirme 
une certitude : honorer le sacrifice des 
pionniers de la liberté demeure le 
meilleur viatique pour bâtir l’avenir. 
Cette journée de commémoration 
replonge la mémoire collective dans 
l’une des dates les plus sombres de la 
guerre d’Algérie.  
Le soir du 17 octobre 1961, la 
Fédération de France du Front de 
libération nationale (FLN) appelle à une 
manifestation pacifique à Paris pour 
protester contre le couvre-feu 
discriminatoire imposé exclusivement 
aux «Français musulmans d’Algérie» 
(FMA) par le préfet de police Maurice 
Papon. Plusieurs dizaines de milliers 
d’Algériens vivant en région parisienne, 
familles, femmes et enfants compris, 
descendent dans le calme sur les grands 
boulevards, près de Saint-Michel et de 
la Concorde. La réponse des forces de 
l’ordre est d’une violence inouïe : 
charges à coups de matraque, milliers 
d’arrestations suivies d’internements 
massifs dans des stades, comme celui de 
Pierre-de-Coubertin, et manifestants 
jetés dans la Seine, grièvement blessés 
ou déjà inertes.  

N. Bensalem

LA CÉLÉBRATION du 65e anniversaire de 
la Journée nationale de l’émigration s’est 
déroulée, hier, au cimetière de chouhada 
du chef-lieu de wilaya, sous la supervision 
du wali, Djilali Doumi, accompagné du 
P/APW, de la famille révolutionnaire, des 
autorités civiles et militaires, des élus des 
deux Chambres du Parlement, ainsi que 
des représentants de la société civile et du 
mouvement associatif.  
La cérémonie de recueillement a été mar-
quée par le dépôt d’une gerbe de fleurs et 
la lecture de la Fatiha à la mémoire des 
martyrs algériens suite aux massacres per-
pétrés par la police française le 17 octobre 
1961 à Paris, alors qu’une minute de silen-
ce a été observée à 11h sur l’ensemble du 
territoire de la wilaya. Le secrétaire de 
wilaya de l’Organisation des moudjahidine 

(ONM) a prononcé une allocution à cette 
occasion dans laquelle il a mis en exergue 
la résistance et le militantisme du peuple 
algérien pour recouvrer sa liberté et se 
débarrasser du joug colonial dont les mani-
festations du 17 octobre ont montré l’un 
des visages hideux de son système répres-
sif.  
«Les massacres du 17 octobre constituent 
un crime d’Etat exécuté par la police pari-
sienne, sous les ordres d’un préfet d’un 
système fondé sur la violence à l’encontre 
des travailleurs algériens sortis manifester 
leur soutien à la Révolution lors d’une 
marche pacifique». 
Le secrétaire de wilaya de l’ONM a rappe-
lé les sacrifices consentis par les immigrés 
algériens au cœur de la capitale française 
qui, dira-t-il, ont affronté, avec courage et 

détermination, la machine répressive colo-
niale, réaffirmant leur fidélité à la Déclara-
tion du 1er Novembre et soulignant l’unité 
du peuple algérien, tant à l’intérieur qu’à 
l’extérieur du pays, en vue du recouvre-
ment de la souveraineté nationale.  
L’orateur soulignera également l’impor-
tance de l’événement qui, dira-t-il, incar-
ne, par sa symbolique, un véritable systè-
me de valeurs, constituant une occasion de 
stimuler les énergies et de renouveler l’en-
gagement envers nos prédécesseurs. 
«Dans ce contexte, il a appelé la jeunesse 
d’aujourd’hui à affronter les défis du pré-
sent, portée par une volonté invincible et 
une détermination sans bornes à préserver 
l’acquis de la liberté, héritée des martyrs 
de la patrie qui les ont précédés «. 

Nabil B.

Médéa se recueille à la mémoire 
des victimes

Dans son allocution, Bou-
fedeche a déclaré : «Les 
manifestations avaient 

constitué un moment détermi-
nant de la lutte nationale. «Sou-
tenant que «cette commémora-
tion est devenue un repère soli-
dement ancré dans la mémoire 
nationale et un témoignage 
vivant de la contribution des 
courageux émigrés algériens à 
la lutte de Libération nationa-
le». Elle a mis en avant «les 
souffrances et les lourds sacri-
fices qu’ils ont endurés loin de 
leur terre natale», lors de la 
cérémonie, organisée au siège 
de l’Assemblée, par une minu-
te de silence à la mémoire des 
martyrs, en présence des cadres 
de l’institution. 
La présidente de l’APN a éga-
lement tenu à assurer qu’» évo-
quer cette page éclatante de 
notre histoire constitue une 
occasion renouvelée de puiser 
dans les valeurs de fidélité, 
d’appartenance et de responsa-
bilité».  
Soutenant que «cet héritage 
confère à la diaspora une res-
ponsabilité particulière dans 
une Algérie désormais indépen-
dante et souveraine». Elle a 
poursuivi : «Comme la com-
munauté nationale à l’étranger 
a constitué hier un soutien soli-
de à la cause du pays, l’Algérie 
attend aujourd’hui d’elle qu’el-
le poursuive son rôle de pre-
mier plan au service de la 
patrie, chacun depuis sa posi-
tion.»  La présidente de l’APN 
a précisé les contours de cet 
engagement, en relevant l’im-
portance de la préservation des 
liens entre les jeunes généra-
tions et leur pays d’origine, le 
renforcement de l’identité 
nationale et la participation au 
développement.  

Le transfert des compétences 
scientifiques, la transmission 
des connaissances et la défense 
de l’image de l’Algérie dans les 
pays de résidence figurent aussi 
parmi les contributions atten-
dues. 
«Les enfants fidèles de l’Algé-
rie à l’étranger sont aujourd’hui 
appelés à faire de leur attache-
ment à la patrie un lien vivant 
et actif, qui se traduit par le tra-
vail sérieux, le don continu, le 
transfert des connaissances, 
l’investissement et l’initiative, 
ainsi que par l’enracinement de 
l’amour de l’Algérie et de la 
fierté d’y appartenir dans le 
cœur des nouvelles généra-
tions», a-t-elle soutenu. 
 

LA DIASPORA, UN ATOUT 
STRATÉGIQUE 

 
Cet appel s’accompagne d’une 
responsabilité de l’État envers 
ses ressortissants établis à 
l’étranger, a assuré  Boufe-
deche,  soutenant  que la conso-
lidation de cette relation passait 

par une meilleure prise en char-
ge de leurs préoccupations, la 
simplification des démarches 
administratives, la protection 
de leurs intérêts et le renforce-
ment des canaux de communi-
cation institutionnels. «La 
communauté nationale à 
l’étranger représente un capital 
humain, scientifique, écono-
mique et culturel stratégique, 
ainsi qu’un pont solide reliant 
l’Algérie au monde», a-t-elle 
rappelé. 
Elle a ajouté : «La fidélité à 
cette communauté se traduit 
clairement par la poursuite des 
efforts de l’État algérien pour 
assurer une prise en charge 
optimale des préoccupations de 
ses ressortissants à l’étranger, 
faciliter leurs démarches admi-
nistratives, protéger leurs inté-
rêts, renforcer les canaux de 
communication institutionnels, 
écouter leurs aspirations et 
ouvrir des perspectives plus 
larges à leur participation au 
développement national.» Dans 
ce cadre, la responsable a cité 

plusieurs mesures engagées en 
faveur de la diaspora, notam-
ment la numérisation des ser-
vices liés à la retraite et au 
logement, l’organisation de 
colonies de vacances pour les 
enfants algériens établis à 
l’étranger, la création du 
Conseil supérieur de la com-
munauté scientifique nationale 
à l’étranger et l’élargissement 
de la représentation de la dia-
spora au sein de l’APN. 
Sur le volet mémoriel, elle a 
rappelé que le président de la 
République, Abdelmadjid Teb-
boune, avait décidé, par décret 
présidentiel, d’instituer une 
minute de silence annuelle en 
hommage aux victimes des 
massacres du 17 Octobre 1961, 
au même moment chaque 
année. 
La présidente de l’APN a ainsi 
affirmé : «L’Algérie, qui se 
remémore aujourd’hui avec 
une immense fierté les sacri-
fices de ses émigrés d’hier, 
construit une relation renouve-
lée et confiante avec sa com-
munauté à l’étranger, fondée 
sur la confiance mutuelle, le 
respect et la communication 
permanente.» 
En cette journée nationale de 
l’émigration, l’hommage aux 
victimes du 17 Octobre 1961 
rappelle ainsi que la mémoire 
de la lutte pour l’indépendance 
demeure indissociable de la 
place de la diaspora dans le 
présent et l’avenir de l’Algérie. 
La cérémonie s’est achevée sur 
un hommage aux martyrs et 
aux moudjahidine de la Révo-
lution, ainsi qu’aux anciens 
combattants présents, salués 
pour leur contribution à la pré-
servation de la mémoire natio-
nale et au service du pays. 

Sihem Bounabi

COMMÉMORATION DU 17 OCTOBRE 1961 À L’APN 

La diaspora, du sacrifice des aïeux 
à la construction de la nation  

À l’occasion du 65e anniversaire des manifestations du 17 Octobre 1961 à Paris, la présidente 
de l’Assemblée populaire nationale (APN), Khalida Boufedeche, a rendu, hier, hommage aux victimes de 

la répression coloniale française et appelé la diaspora algérienne à poursuivre son engagement 
au service du pays, à travers la transmission de la mémoire, le partage des compétences 

et sa contribution au développement national. 

Un moment déterminant 
de la lutte nationale. 
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ORAN  
Lancement de plusieurs 
projets urbains 
UN HOMMAGE à la mémoire des 
victimes des manifestations du 17 
octobre 1961 a été rendu hier à 
travers plusieurs communes de la 
wilaya d’Oran, à l’occasion du 65ᵉ 
anniversaire de ces événements et de 
la Journée nationale de l’émigration. 
Cette commémoration a été marquée 
par des cérémonies de recueillement, 
des baptisations d’établissements 
publics aux noms de moudjahidine, 
ainsi que par le lancement de travaux 
d’amélioration urbaine et 
l’inauguration de nouvelles 
infrastructures éducatives. 
À Oran, les cérémonies officielles 
ont été présidées par le wali, Ibrahim 
Ouchane, au cimetière des Martyrs, 
dans la commune de Bir El Djir. 
Elles ont été marquées par l’écoute 
de l’hymne national, le dépôt d’une 
gerbe de fleurs au pied du monument 
commémoratif et la récitation de la 
Fatiha à la mémoire des martyrs de 
la guerre de libération nationale. 
Dans le prolongement de cette 
commémoration, le wali, 
accompagné des membres de 
l’exécutif de wilaya, a observé une 
minute de silence à 11 heures au 
siège de la wilaya, conformément à 
la décision du président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune. 
D’autres cérémonies ont été 
organisées à travers la wilaya. À Aïn 
El Turk, le cimetière des Martyrs a 
accueilli les commémorations 
officielles, supervisées par le chef de 
daïra. Du côté de Misserghine, un 
hommage a été rendu au monument 
commémoratif situé sur la place du 
1er Novembre 1954. La commune 
d’Es Sénia a, pour sa part, marqué 
cette journée à travers des activités 
commémoratives. 
Au-delà des cérémonies de 
recueillement, cette date a également 
été l’occasion de rendre hommage 
aux figures de la lutte de libération 
nationale à travers la baptisation de 
plusieurs établissements publics. À 
Belgaïd, deux résidences 
universitaires ont ainsi été baptisées 
aux noms des moudjahidine Toumi 
Abdelkader et Cheikh Mohamed. 
Dans le même esprit, à Hassi Bounif, 
une école primaire située au quartier 
Bouchouicha porte désormais le nom 
du moudjahid Ben Djebbara 
Mohamed. Une autre école, 
implantée au quartier Larbi Ben 
M’hidi, a été baptisée du nom du 1er 
Novembre 1954, dans le cadre du 
renforcement des infrastructures 
éducatives de la commune. 
Dans un autre volet des opérations 
menées à cette occasion, les travaux 
d’amélioration urbaine de 510 lots au 
quartier El Istiklal, dans la commune 
de Ben Freha, ont été lancés sous la 
supervision de la Direction de 
l’urbanisme, de l’architecture et de la 
construction. Ce projet vise à 
améliorer le cadre urbain, à renforcer 
la qualité du service public et à offrir 
de meilleures conditions de vie aux 
habitants. 

D’Oran, Brahim Mazi

A CONSTANTINE, la commé-
moration de la Journée nationa-
le de l’émigration, marquant le 
65e anniversaire des massacres 
du 17 octobre ont surtout été 
marquées par une minutes de 
silence observée à travers la 
quasi-totalité des structures et 
établissements publics de la 
wilaya, dont les représentations 
culturelles notamment au 
niveau de la maison de la cultu-
re Malek-Haddad, la Biblio-
thèque publique Mustapha-
Nettour et le musée des arts et 
expressions traditionnels 
Ahmed Bey où un moment de 
recueillement à la mémoire des 
martyrs de la répression san-
glante des manifestations d’Al-
gériens à Paris a été organisé. 
Les festivités officielles pla-
cées sous le slogan «De la pro-
fondeur de la mémoire aux 

horizons de l’avenir» ont été 
présidées par le wali de 
Constantine, Kamel Eddine 
Kerbouche. Le programme a 
été marqué par un recueille-
ment au cimetière des martyrs 
du Septième kilomètre, l’obser-
vation d’une minute de silence 
à 11h et des visites aux moud-
jahidine, en reconnaissance de 
leur contribution à la lutte de 
libération nationale. 
Le chef de l’exécutif de wilaya 
accompagné des autorités 
civiles et militaires, des élus, de 
la famille révolutionnaire et de 
responsables des différents sec-
teurs, a ainsi entamé les festivi-
tés par une halte au cimetière 
des martyrs au lieudit Septième 
kilomètre. 
Une cérémonie de recueille-
ment y a été organisée, avec la 
levée des couleurs nationales, 

l’exécution de l’hymne natio-
nal et le dépôt d’une gerbe de 
fleurs à la mémoire des martyrs 
de la Révolution. 
A la mi-journée, la délégation a 
observé une minute de silence, 
conformément à la décision du 
président de la République. La 
commémoration s’est poursui-
vie par des visites aux moudja-
hidine Mohamed Boulhabib et 
Bouzid Serai, à leurs domiciles 
respectifs dans le quartier de 
Djebel El Ouahch, sur les hau-
teurs de Constantine. Le wali 
leur a à l’occasion rendu hom-
mage et à saluer les sacrifices 
consentis par les anciens com-
battants et l’ensemble de la 
famille révolutionnaire. Le 17 
octobre 1961 demeure une date 
phare de la mémoire nationale 
dans le combat pour le recou-
vrement de la souveraineté 

nationale. En pleine guerre de 
libération, des dizaines de mil-
liers d’Algériens avaient mani-
festé pacifiquement dans les 
rues de Paris contre le couvre-
feu discriminatoire qui leur 
était imposé par les autorités 
françaises.  
La manifestation avait été vio-
lemment réprimée par la police 
placée sous l’autorité du préfet 
Maurice Papon. Des centaines 
de manifestants avaient été 
tués, tandis que des milliers 
d’autres avaient été arrêtés et 
brutalisés. Longtemps occultés, 
ces événements font aujour-
d’hui l’objet d’un travail histo-
rique et mémoriel visant à éta-
blir les faits et à transmettre 
cette page douloureuse de l’his-
toire aux nouvelles généra-
tions. 

Amine B.  

Constantine se souvient des martyrs 
du 17 Octobre 

Lors de la conférence intitulée «La com-
munauté nationale à l’étranger… sacra-
lité de l’appartenance et continuité de la 

fidélité», Tacherift a déclaré que cette com-
munauté occupe une place stratégique dans le 
processus de renouveau national et de déve-
loppement durable de l’Algérie, à la faveur 
des initiatives engagées par le président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune, en vue 
de l’associer à cette dynamique. 
Le ministre a rappelé, en cette circonstance 
particulière, la contribution des émigrés algé-
riens à la lutte de libération nationale, mettant 
l’accent sur le combat mené en terre d’exil en 
faveur de la cause nationale, notamment en 
hommage aux martyrs du massacre perpétré 
par la France coloniale en plein Paris, le 17 
octobre 1961. 
De plus, Abdelmalek Tacherift a souligné 
l’impérieuse nécessité de préserver la mémoi-
re nationale, qu’il a présentée comme une 
priorité bénéficiant d’une attention particuliè-
re du président de la République, évoquant, à 
ce titre, l’extension du réseau des musées du 
Moudjahid à travers le territoire national, dans 
une démarche de sauvegarde du patrimoine 
historique et de transmission de la mémoire 
aux générations montantes. 
En marge des commémorations officielles, 
marquant le 65e anniversaire des manifesta-
tions du 17 Octobre, Tacherift a procédé à la 
pose de la première pierre du futur musée de 
la wilaya du Moudjahid à Boumerdès, un pro-
jet hautement symbolique qui s’inscrit dans 
une démarche de préservation de la mémoire 
historique locale et nationale. Cette infrastruc-
ture aura pour vocation d’honorer les sacri-
fices des combattants de la guerre de libéra-
tion nationale et de transmettre l’histoire de la 
région aux jeunes générations. 
La conférence s’est tenue en présence du wali 
de Boumerdès, Amine Ben Malek, des autori-
tés locales, de représentants de la communau-
té nationale établie à l’étranger et de membres 

de la famille révolutionnaire. La rencontre a 
réuni plusieurs moudjahidate et moudjahidine, 
notamment des membres de la Fédération du 
Front de libération nationale (FLN) en France. 
Cette commémoration a été précédée par la 
visite d’une exposition historique consacrée 
aux différentes étapes de la lutte nationale et à 
la contribution des émigrés algériens au sou-
tien de la Révolution de libération. 
Le programme a, en outre, comporté la pro-
jection d’un film documentaire historique sur 
les manifestations du 17 Octobre 1961, suivie 
de témoignages de moudjahidine ayant parti-
cipé à l’action de la Fédération du FLN en 
France. Plusieurs moudjahidine ont, par 
ailleurs, été honorés en reconnaissance de 
leurs sacrifices et de leur contribution à la 
cause nationale. En application de la décision 
du président de la République instituant une 
minute de silence chaque 17 octobre à 11 

heures, en hommage aux victimes des mas-
sacres du 17 Octobre 1961, les participants 
ont observé une minute de silence à la mémoi-
re des martyrs. Cette halte commémorative 
rappelle les manifestations pacifiques organi-
sées par les Algériens dans les rues de Paris, le 
17 octobre 1961, pour défendre leur dignité et 
revendiquer le droit de leur peuple à la liberté 
et à l’indépendance. Ces rassemblements 
furent violemment réprimés par les autorités 
coloniales françaises, donnant lieu à un mas-
sacre sanglant qui a marqué l’histoire de la 
lutte pour l’indépendance de l’Algérie. À l’au-
ne des déclarations du ministre, cette commé-
moration rappelle que la diaspora fut l’une des 
artères vitales de l’indépendance et qu’il 
importe de tresser sans relâche le fil d’or 
reliant les enfants de l’exil au cœur battant de 
la patrie. 

Khalil Aouir

TACHERIFT À PROPOS DE LA DIASPORA : 

«Une place stratégique 
dans le renouveau national»

En commémoration des martyrs du massacre du 17 Octobre 1961, à l’occasion de la Journée nationale 
de l’émigration, le ministre des Moudjahidine et des Ayants droit, Abdelmalek Tacherift, a mis en relief, 

hier, depuis Boumerdès, l’apport crucial de la communauté algérienne établie à l’étranger durant 
la guerre de libération nationale. Intervenant lors d’une conférence historique, il a loué l’engagement de 

la diaspora dans le développement du pays, avant de procéder à la pose de la première pierre 
du futur musée du Moudjahid de la wilaya. 

Abdelmalek Tacherift.
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Accélérer les travaux 
et renforcer l’entretien 
du réseau 
LE MINISTRE des Travaux publics et 
des Infrastructures de base, Abdelkader 
Djellaoui, a présidé, hier, une réunion 
consacrée à l’état d’avancement des 
projets autoroutiers en cours et au suivi 
des opérations d’entretien du réseau, 
notamment l’autoroute Est-Ouest, ainsi 
qu’aux préparatifs du programme 
d’entretien prévu pour l’année 
prochaine. C’est ce qu’a indiqué un 
communiqué du ministère. 
Lors de cette réunion, les discussions 
ont porté, en premier lieu, sur l’état 
d’avancement des projets autoroutiers et 
les mesures à prendre pour accélérer 
leur réalisation et respecter les 
programmes établis. Le ministre a 
insisté sur la nécessité d’assurer un suivi 
régulier, adapté aux spécificités de 
chaque projet, et de renforcer la 
coordination entre les différents 
intervenants afin de favoriser la 
progression des travaux et leur 
achèvement, selon la même source. La 
rencontre a réuni les cadres centraux du 
secteur ainsi que le directeur général de 
l’Algérienne des autoroutes (ADA) et 
les cadres de cet organisme. 
L’entretien du réseau autoroutier a 
également figuré à l’ordre du jour, avec 
un intérêt particulier pour l’autoroute 
Est-Ouest. Les participants ont examiné 
l’avancement des opérations menées sur 
les tronçons identifiés comme points 
noirs, ainsi que la mise en œuvre du 
programme d’entretien pour 2026, est-il 
ajouté dans le même communiqué. 
Par ailleurs, la réunion a permis 
d’aborder les préparatifs du lancement 
de nouvelles opérations d’entretien en 
2027.  
Ces projets doivent contribuer à 
résorber les points noirs, à améliorer les 
conditions d’exploitation du réseau et à 
assurer la pérennité des infrastructures 
autoroutières, et ce, dans le but de 
renforcer la fluidité de la circulation et 
de faciliter les déplacements. 

Rim Boukhari 
 
MOSTAGANEM 
Transfert des activités 
des opérateurs privés 
vers d’autres ports 
LE PORT commercial de Mostaganem a 
entamé progressivement le transfert des 
activités commerciales des opérateurs 
économiques privés vers d’autres ports, 
conformément à la décision du 
président de la République, 
Abdelmadjid Tebboune, visant à 
réserver exclusivement ce port aux 
opérations d’importation des 
établissements et entreprises publics. 
Les responsables du port de 
Mostaganem ont une réunion élargie 
regroupant l’ensemble des opérateurs 
économiques et des partenaires actifs de 
la communauté portuaire, consacrée aux 
dispositions organisationnelles et 
logistiques nécessaires au lancement 
progressif du transfert des activités 
commerciales des opérateurs privés vers 
d’autres ports nationaux. 
La première phase de cette opération 
concernera, dans un délai ne dépassant 
pas 15 jours, le transfert des activités 
d’importation de véhicules utilitaires, 
qu’ils soient importés à l’unité ou 
transportés dans des conteneurs, ainsi 
que les différentes activités exercées par 
les auto-entrepreneurs.  
La date limite fixée pour le transfert 
global et complet des activités 
d’importation de véhicules et des 
activités des auto-entrepreneurs est le 
31 décembre prochain, à l’exception des 
opérations et des cargaisons déjà 
programmées. 

M. B.

LE SUIVI et le traitement des demandes 
d’importations sont désormais du ressort 
d’une Commission qui a été installée hier 
par le Premier ministre, lequel a mis en 
avant le rôle qu’aura à jouer cette instance. 
Membre de cette Commission, le Conseil 
du renouveau économique algérien 
(CREA) a salué la mise en place de cette 
Commission, laquelle permettra de renfor-
cer les mécanismes de dialogue et de 
concertation entre les pouvoirs publics et 
les opérateurs économiques. 
Les missions et la composante de la Com-
mission de suivi et de traitement des 
demandes d’importations sont désormais 
connues.  
Le Premier ministre, Sifi Ghrieb, a procédé 
hier à l’installation de la Commission per-
manente chargée du suivi et du traitement 
des demandes d’importation, conformé-
ment aux instructions du président de la 
République, Abdelmadjid Tebboune, a 
indiqué hier un communiqué des services 
du Premier ministre. 
L’installation de cette Commission inter-
vient en application du décret exécutif 26-

327 du 13 octobre 2026 portant création de 
cette commission, a précisé la même sour-
ce, notant que la cérémonie d’installation 
s’est déroulée en présence du président et 
des membres de la commission. Il s’agit 
notamment le ministre du Commerce exté-
rieur et de la Promotion des exportations, 
du ministre des Finances, d’un représentant 
du gouverneur de la Banque d’Algérie, du 
président de l’Association professionnelle 
des banques et des établissements finan-
ciers, ainsi que du président du CREA. 
Intervenant à cette occasion, le Premier 
ministre a souligné que la Commission sera 
chargée d’examiner les demandes relatives 
à chaque opération d’importation et d’assu-
rer le traitement en urgence des demandes 
portant sur les produits sensibles ou revê-
tant un caractère hautement prioritaire pour 
l’approvisionnement du marché national et 
le fonctionnement de l’appareil productif. 
Cette démarche vise à soutenir les activités 
économiques et les projets d’investisse-
ment, tout en veillant à garantir la disponi-
bilité des biens et des services au profit des 
citoyens. Aussitôt installée, la création de 

cette Commission de traitement des impor-
tations suscite des réactions. La première 
vient du CREA qui a exprimé «sa profonde 
reconnaissance et ses sincères remercie-
ments au président de la République pour 
son initiative visant à mettre en place une 
commission permanente chargée du suivi 
et du traitement des demandes d’importa-
tion». Membre permanent au sein de cette 
instance, le CREA a souligné hier dans un 
communiqué, l’importance de la mise en 
place de cette Commission. 
«Cette démarche permettra de renforcer les 
mécanismes de dialogue et de concertation 
entre les pouvoirs publics et les opérateurs 
économiques, contribuant ainsi à améliorer 
les conditions d’exercice de leurs activités 
et à soutenir la dynamique de la production 
nationale», a précisé l’organisation patro-
nale dans une réaction signée par son prési-
dent, Kamal Moula, réaffirmant l’engage-
ment du Conseil «à poursuivre son accom-
pagnement des entreprises économiques 
intègres et à défendre leurs préoccupa-
tions». 

L. A. A.

SUIVI ET TRAITEMENT DES DEMANDES D’IMPORTATION 

La commission installée

«La dimension de 
confiance a été affir-
mée des deux côtés, 

soit des opérateurs écono-
miques et des pouvoirs 
publics», a-t-il indiqué dans sa 
déclaration au Jeune Indépen-
dant, mettant en avant le rôle 
central de l’entreprise. Cette 
dernière est l’alliée principale 
de l’Etat, a-t-il souligné. Ceci, à 
travers ses capacités dans la 
création de l’emploi, de la 
valeur ajoutée ainsi qu’à tra-
vers sa contribution aux 
impôts. 
«Cette rencontre traduit aussi la 
volonté commune de bâtir une 
économie résiliente, diversifiée 
et compétitive», a précisé M. 
Guendouzi, notant que ce sont 
des perspectives fixées pour le 
moyen terme. 
Le président de la République 
avait en effet mis en avant le 
rôle central et l’engagement de 
l’entreprise dans cette dyna-
mique qu’enregistre l’écono-
mie nationale, la qualifiant de 
«partenaire» des pouvoirs 
publics.   
M. Guendouzi, qui a signalé le 
fait que de nouveaux investis-
sements vont être réalisés, a 
souligné l’émergence de cer-
taines filières, lesquelles s’af-
firment désormais même à l’in-
ternational. Il s’agit principale-
ment de l’agro-industrie, de 
l’industrie pharmaceutique et 
de l’industrie pétrochimique. 
 «L’apport du secteur de l’in-
dustrie est palpable, avec 
l’émergence des filières qui 

s’affirment à présent, lesquelles 
créent de la valeur ajoutée et 
dégagent des revenus impor-
tants», a précisé le professeur 
d’économie, avant de relever 
qu’on assiste actuellement à 
une gestion moderne de l’in-
vestissement.  
Cela se traduit principalement 
par la mise en place du guichet 
unique, lequel devrait être opé-
rationnel le 1er janvier 2027, a-
t-il expliqué.     
C’est donc un autre message de 
confiance qui est adressé aux 
investisseurs en leur garantis-
sant une gestion moderne et 
optimale des dossiers d’inves-
tissement dans le cadre de ce 
guichet unique, placé sous la 
tutelle du Premier ministre, 
dont les missions et le fonction-
nement sont fixés dans le 

décret présidentiel 26-326, 
publié dans le Journal officiel 
paru mercredi dernier. 
Etant au service exclusif des 
investisseurs, ce guichet unique 
sera d’un apport considérable 
pour l’investisseur et, par rico-
chet, les investissements.   
M. Guendouzi a ainsi souligné 
les larges prérogatives confiées 
à cet organe qui sera désormais 
l’unique interlocuteur des 
investisseurs. Selon lui, le fait 
que le guichet unique soit diri-
gé par un PDG au rang de 
ministre, lui confère un pouvoir 
politique. 
La nouveauté étant, a-t-il expli-
qué, le fait que les décisions 
prises par ce guichet unique 
«ne peuvent être remises en 
cause, sauf sur décision de jus-
tice». Il a en outre mis en avant 

la durée de traitement des dos-
siers d’investissement, qui est 
limitée à 25 à 30 jours, échap-
pant ainsi aux «rouages de l’ad-
ministration». Tout cela, 
constitue selon M. Gendouzi, 
un «pilier essentiel» de 
confiance à l’égard des inves-
tisseurs. 
Interrogé sur l’annonce phare 
du chef de l’Etat à l’occasion 
de la rencontre nationale avec 
les opérateurs économiques, 
celle de passer d’une économie 
administrée à une économie 
libérale sans «dégâts sociaux», 
le professeur d’économie a 
estimé que cela peut signifier 
qu’»on passerait à une protec-
tion ciblée», affirmant que l’as-
pect social est du ressort de 
l’Etat. 

Lilia Aït Akli

GUENDOUZI À PROPOS DE LA RENCONTRE 
PRÉSIDENT-OPÉRATEURS ÉCONOMIQUES : 

«Confiance renouvelée 
pour une économie résiliente»
Le rendez-vous annuel ayant regroupé, mercredi dernier, le président de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, avec la sphère économique nationale, a permis de renouveler la confiance et la volonté 

commune de bâtir une économie «résiliente, diversifiée et compétitive», a affirmé le professeur 
d’économie à l’université Mouloud-Mammeri de Tizi Ouzou, Brahim Guendouzi. 

Brahim Guendouzi.
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Cette performance s’explique en 
grande partie par une conjoncture 
internationale très avantageuse, 
caractérisée par une progression 

notable du cours du pétrole brut algérien. 
Le prix moyen du baril s’est établi à près 
de 97 dollars, marquant une hausse specta-
culaire de 37 % en comparaison avec la 
même période de l’année 2025. Sur le 
marché gazier, le gaz naturel commerciali-
sé a lui aussi maintenu une valorisation 
très élevée, se négociant à environ 11,3 
dollars par million de BTU. 
Ces données stratégiques ont été exposées, 
ce samedi, en détail par le ministre des 
Hydrocarbures, Mohamed Arkab, lors de 
son audition très attendue devant la com-
mission des finances et du budget de l’As-
semblée populaire nationale. Dans le cadre 
de l’examen approfondi du projet de loi de 
finances pour 2027, le membre du gouver-
nement est revenu sur le bilan opérationnel 
du secteur pour l’exercice 2026 tout en 
dessinant la feuille de route budgétaire et 
les grandes orientations industrielles pour 
l’année à venir. 
Au-delà des seules exportations, les per-
formances fiscales intérieures dépassent 
également les objectifs initiaux. Les 
recettes fiscales pétrolières perçues se sont 
élevées à 2 841 milliards de dinars, ce qui 
représente un taux de réalisation de 105 % 
par rapport aux 2 698 milliards de dinars 
qui avaient été prudemment inscrits dans 
la loi de finances initiale pour 2026. 
L’effort d’investissement déployé par le 
groupe national Sonatrach a franchi un 
nouveau palier en dépassant la barre des 6 
milliards de dollars à la fin du mois de sep-
tembre 2026, surpassant nettement les 5,3 
milliards de dollars engagés au cours de 
l’exercice précédent, soit un bond annuel 
remarquable de 21 %. Cet élan s’est traduit 
concrètement sur le terrain par la décou-
verte de 17 nouveaux gisements d’hydro-
carbures réalisés en effort propre par la 
compagnie nationale depuis le début de 
l’année. 
 

UN CADRE BUDGÉTAIRE 2027 
PRUDENT 

 
Cette très bonne dynamique globale s’ins-
crit toutefois dans un contexte de fortes 
tensions sur la consommation énergétique 
nationale. La demande interne en produits 
énergétiques a atteint un niveau historique 
en s’élevant à près de 59 millions de 
tonnes équivalent pétrole. Cette hausse 
sensible s’explique essentiellement par la 
forte croissance de la consommation de 
gaz naturel et par une demande accrue en 
carburants et produits pétroliers raffinés. 
L’été 2026 a été marqué par des vagues de 
chaleur exceptionnelles et de vifs incen-
dies qui ont contraint les réseaux élec-
triques à tourner à plein régime pour ali-
menter la climatisation, accélérant ainsi la 
sollicitation des ressources gazières pour 
la production d’électricité. 
C’est précisément pour faire face à ce 
double défi d’approvisionnement interne 
et d’engagements internationaux que s’ar-
ticule le projet de budget du secteur pour 
l’exercice 2027. Élaboré dans un environ-
nement mondial instable, caractérisé par 
des incertitudes géopolitiques complexes, 
des marchés volatils et une préoccupation 

constante pour la sécurité d’approvision-
nement des pays tiers, le budget 2027 s’ap-
puie sur une démarche prudente. La fisca-
lité pétrolière prévisionnelle est ainsi éta-
blie à 2 652 milliards de dinars, calculée 
sur la base d’un prix de référence très 
conservateur fixé à 60 dollars le baril de 
pétrole. 
Le budget global alloué au ministère des 
Hydrocarbures pour 2027 s’élève à envi-
ron 63 milliards de dinars. La majeure par-
tie de ces crédits budgétaires sera directe-
ment orientée vers le financement du pro-
gramme national de soutien aux prix de 
l’eau dessalée afin de préserver le pouvoir 
d’achat des citoyens, le reste assurant le 
fonctionnement opérationnel des services 
de l’administration centrale. 
 

CAP SUR LA PÉTROCHIMIE, 
LA VALEUR AJOUTÉE 

ET LE MÉGA-PROJET DE PHOSPHATE 
 
Sur le plan stratégique, l’Algérie consolide 
sa position de fournisseur gazier incon-
tournable et fiable, notamment auprès du 
continent européen qui cherche à sécuriser 
ses approvisionnements. Le pays a confir-
mé son statut de partenaire clé en renouve-
lant et en concluant une série de contrats 
de livraison de gaz à long terme avec de 
grands acteurs énergétiques en Italie, en 
Espagne, en Slovénie, en République 
tchèque ainsi qu’en Allemagne. 
À moyen terme, la politique nationale 
ambitionne d’élever la production primai-
re d’hydrocarbures à environ 201 millions 
de tonnes équivalent pétrole à l’échéance 
2030. L’un des piliers cardinaux de cette 
transformation réside dans la valorisation 
locale des ressources brutes. Le gouverne-
ment entend porter le taux de transforma-
tion et de raffinage local des hydrocar-
bures à plus de 50 % de la production pri-
maire, contre un niveau avoisinant 30 % 
actuellement. 
Afin de concrétiser cette mutation indus-
trielle majeure, une enveloppe financière 
colossale de 71,6 milliards de dollars d’in-
vestissements est programmée. Sur cette 
somme, 52 milliards de dollars iront 

directement au renforcement des activités 
de l’amont pétrolier et gazier, tandis 
qu’environ 13 milliards de dollars seront 
consacrés au secteur du raffinage et de la 
pétrochimie. 
Parmi les projets d’infrastructures majeurs 
déjà engagés figurent la construction de la 
nouvelle raffinerie de Hassi Messaoud, 
l’implantation d’une unité spécialisée dans 
la production de méthyl tert-butyl éther à 
Arzew, le lancement d’une unité d’alkyl-
benzène linéaire à Skikda, ainsi que la réa-
lisation d’un vaste complexe de produc-
tion de polypropylène sur le site d’Arzew. 
Parallèlement à la transformation des 
liquides et des gaz, la valorisation de la 
filière minérale et phosphatique représente 
un second axe structurant. La mise en 
œuvre du projet intégré du phosphate 
marque un tournant industriel pour le pays. 
Ce projet géant relie directement la mine 
de Bled El Hadba dans la wilaya de Tébes-
sa au complexe de transformation chi-
mique d’Oued El Kebrit situé dans la 
wilaya de Souk Ahras. Les prévisions 
tablent sur une extraction annuelle de 10,5 
millions de tonnes de phosphate brut afin 
d’obtenir 5,5 millions de tonnes de phos-
phate enrichi commercialisable. Chaque 
année, 3,2 millions de tonnes de ce 
concentré alimenteront le complexe 
d’Oued El Kebrit qui produira, dès sa pre-
mière phase, 2,4 millions de tonnes d’en-
grais phosphatés et 570 000 tonnes d’en-
grais azotés, garantissant du même coup la 
sécurité alimentaire nationale, la création 
de milliers d’emplois locaux et la diversi-
fication des exportations hors hydrocar-
bures. 
 

ATTRACTIVITÉ INTERNATIONALE, 
SÉCURITÉ HYDRIQUE ET TRANSITION 

ÉCOLOGIQUE 
 
Pour soutenir ce niveau d’ambition, l’Al-
gérie accélère l’exploration et la captation 
des capitaux étrangers. La nouvelle dyna-
mique insufflée par l’Agence nationale 
pour la valorisation des ressources en 
hydrocarbures porte ses fruits. L’appel 
d’offres international intitulé «Algeria Bid 

Round 2026», qui couvre sept périmètres 
d’exploration stratégiques, a suscité l’inté-
rêt manifesté par près de 60 compagnies 
internationales, parmi lesquelles 21 ont 
d’ores et déjà rempli l’ensemble des 
conditions requises pour accéder aux don-
nées techniques. En parallèle, Sonatrach 
poursuit ses alliances de partenariat avec 
les plus grands groupes mondiaux, au 
moment même où les discussions trilaté-
rales relatives au projet stratégique du 
gazoduc transsaharien reliant le Nigeria à 
l’Algérie en traversant le Niger connais-
sent une reprise très active. 
La souveraineté énergétique du pays s’ar-
ticule désormais de manière étroite avec la 
sécurité hydrique. Grâce aux investisse-
ments consentis par le secteur, l’Algérie 
compte aujourd’hui 19 grandes stations de 
dessalement d’eau de mer en fonctionne-
ment, offrant une capacité cumulée de plus 
de 3,8 millions de mètres cubes par jour. 
Ce dispositif couvre désormais 42 % des 
besoins nationaux en eau potable, avec une 
production de dessalement en hausse de 26 
% à la fin septembre 2026. L’objectif fixé 
d’ici 2030 repose sur la livraison de six 
nouvelles stations d’une capacité addition-
nelle de 1,8 million de mètres cubes par 
jour, ce qui permettra de porter la couver-
ture des besoins en eau potable par le des-
salement à près de 60 %. 
Enfin, l’engagement environnemental et la 
modernisation managériale constituent le 
dernier volet de ce plan global. Sonatrach 
intensifie ses efforts de décarbonation 
pour réduire significativement l’empreinte 
écologique de ses installations. L’entrepri-
se vise un taux de torchage du gaz infé-
rieur à 1 % d’ici 2030, la suppression tota-
le du torchage de routine et l’éradication 
presque complète des émissions de métha-
ne. 
À travers la feuille de route budgétaire 
2027 et la programmation de ses investis-
sements structurants, le secteur des hydro-
carbures réaffirme son rôle de moteur de la 
souveraineté économique, industrielle, 
hydrique et environnementale du pays à 
l’horizon 2030. 

Rim Boukhari

TOUT EN ACCÉLÉRANT SA TRANSITION INDUSTRIELLE  

L’ALGÉRIE CONSOLIDE 
SA PUISSANCE ÉNERGÉTIQUE

Face à un marché international mouvant, l’Algérie confirme sa dynamique de croissance. Avec des recettes d’exportation ayant franchi 
le cap des 37,5 milliards de dollars à la fin du troisième trimestre 2026 et une performance budgétaire remarquable, le secteur national 
des hydrocarbures prépare activement l’avenir. Entre essor des investissements de Sonatrach, bilan record d’explorations, méga-projets 
pétrochimiques, transition environnementale et grands défis d’approvisionnement, le pays déploie une stratégie d’envergure nationale 

à l’horizon 2030. 

Une dynamique de croissance 
confirmée.  
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MALADIES RARES 

Le diagnostic génétique, un parcours 
semé d’embûches 

Coût prohibitif des analyses, accès difficile aux traitements innovants et limites de la reconnaissance administrative, les patients atteints 
de maladies rares restent confrontés à de nombreux obstacles en Algérie. Réunis hier à Alger, à l’occasion du premier Symposium national 

sur les myopathies et les maladies rares, des spécialistes et des représentants associatifs ont appelé à des mesures concrètes, 
notamment la création d’un centre de référence spécialisé, pour améliorer le diagnostic et la prise en charge de ces pathologies.

O
btenir un diagnostic précis constitue 
encore une épreuve pour de nom-
breuses personnes atteintes de mala-

dies rares. Lorsque les analyses génétiques 
doivent être effectuées à l’étranger, leur 
coût devient un obstacle supplémentaire 
pour les familles, déjà confrontées aux dif-
ficultés liées à la maladie. C’est l’une des 
préoccupations soulevées par Akli Aknine, 
président de l’Association nationale des 
maladies neuromusculaires, qui plaide 
pour la création d’un centre de référence 
africain en Algérie. 
« Notre priorité est de garantir aux patients 
un diagnostic fiable avant d’engager leur 
prise en charge », a-t-il déclaré en marge 
de cette rencontre. 
Pour le responsable associatif, la mise en 
place d’une telle structure permettrait de 
réduire les contraintes liées au recours aux 
laboratoires étrangers et de mieux mobili-
ser les compétences médicales et scienti-
fiques disponibles dans le pays. Il préconi-
se son implantation au sein d’un établisse-
ment hospitalier algérien, sous la tutelle du 
secteur de la santé, avec les moyens maté-
riels et techniques nécessaires. 
« Les compétences sont là. Il faut désor-
mais réunir les moyens indispensables, en 
collaboration avec les laboratoires et les 
pouvoirs publics », a-t-il soutenu, estimant 
que les associations doivent avant tout por-
ter les besoins des patients et défendre leur 
droit à un diagnostic accessible et une prise 
en charge adaptée. 
Au-delà de la question diagnostique, Akli 
Aknine a attiré l’attention sur le prix des 
traitements innovants, notamment ceux 
destinés à l’amyotrophie spinale (SMA). Si 
des avancées thérapeutiques existent, leur 
coût demeure particulièrement élevé et 
complique leur accès aux malades qui en 
ont besoin. 
« Nous poursuivons nos efforts de sensibi-
lisation auprès des pouvoirs publics afin de 
trouver des solutions permettant d’acquérir 

ces traitements et de les rendre accessibles 
aux patients », a-t-il expliqué. Il a égale-
ment insisté sur l’importance de mieux 
informer le grand public et de renforcer la 
formation des médecins sur les nouvelles 
approches thérapeutiques, notamment la 
thérapie génique. 
 
 
DES EXAMENS COÛTEUX, SANS  
REMBOURSEMENT 
La question du financement des analyses 
génétiques a également été soulevée par le 
Dr Aicha Salhi, dermatologue. Selon elle, 
le recours à des laboratoires étrangers 
entraîne des dépenses importantes, qui res-
tent à la charge des familles en l’absence 
de remboursement par la Sécurité sociale. 
La spécialiste a ainsi appelé la Caisse 
nationale de sécurité sociale à intervenir 
pour alléger cette charge financière, en 
envisageant au moins une prise en charge 
partielle du coût des examens. Pour les 
patients concernés, l’enjeu est de pouvoir 

accéder aux investigations nécessaires sans 
que leur situation financière ne compro-
mette leur parcours de soins. 
Le Dr Salhi a, par ailleurs, salué l’inter-
vention récente de la Pharmacie centrale 
des hôpitaux, qui a permis de disposer 
d’une molécule essentielle à la prise en 
charge de certaines maladies vasculaires. 
Des besoins persistent toutefois, notam-
ment en matière de formes pharmaceu-
tiques adaptées aux enfants. Les compri-
més ne convenant pas toujours aux plus 
jeunes, le spécialiste a souligné la nécessi-
té de disposer de solutions buvables. 
La reconnaissance administrative des 
maladies rares constitue un autre point de 
préoccupation. Le Dr Salhi a relevé les dif-
ficultés auxquelles peuvent se heurter les 
patients lorsque leur pathologie ne figure 
pas dans les listes utilisées par certaines 
structures administratives. Une situation 
susceptible, selon lui, de compliquer l’exa-
men de leurs dossiers et l’accès à une prise 
en charge adaptée. 

La spécialiste a évoqué l’existence d’une 
liste nationale d’environ 109 maladies 
rares, tout en estimant qu’elle ne peut être 
considérée comme définitive. Les connais-
sances scientifiques évoluent, de nouvelles 
maladies sont identifiées et les recherches 
permettent régulièrement de découvrir de 
nouveaux gènes impliqués dans certaines 
pathologies. 
Il plaide, de ce fait, pour une classification 
ouverte et régulièrement actualisée, 
capable de suivre les avancées de la 
recherche médicale. Il a également cité 
Orphanet, une base de données internatio-
nale consacrée aux maladies rares et aux 
médicaments orphelins, comme ressource 
permettant de consulter des informations 
scientifiques sur ces pathologies. 
 
LES ASSOCIATIONS AU CŒUR DE 
L’ACCOMPAGNEMENT 
Organisée par l’Association nationale de 
solidarité aux maladies rares (ANSSMR) 
et l’Association nationale des maladies 
neuromusculaires (AMANA UTHA), avec 
la participation de l’Association algérienne 
de recherche neurologique (AMNM), cette 
rencontre a réuni des patients, des familles, 
des professionnels de santé et des acteurs 
de la société civile. Placée sous le haut 
patronage de l’Observatoire national de la 
société civile, elle entend contribuer à une 
meilleure compréhension des maladies 
rares et des difficultés qui entourent leur 
prise en charge. Pour le Dr Salhi, les asso-
ciations occupent une place déterminante 
dans ce dispositif. Elles informent les 
patients, les orientent vers les spécialistes 
et font remonter les besoins constatés sur le 
terrain. Elles constituent ainsi un relais 
entre les personnes malades et les profes-
sionnels chargés de les accompagner. « 
C’est une véritable chaîne de solidarité 
entre ceux qui souffrent et ceux qui soi-
gnent », a-t-elle résumé. 

Lynda Louifi  

ECOLES PRIVÉES 

Des mesures pour mettre fin aux pratiques 
irrégulières

CONTRATS  de scolarité, encadrement des frais, contrôle 
des résultats et respect des programmes officiels, le décret 
exécutif n° 26-310 introduit de nouvelles obligations pour 
les établissements privés d’éducation et d’enseignement. 
Pour Yazid Bouanane, chargé de la communication au 
Conseil national autonome des directeurs de lycées, ce 
texte vise à mettre un terme aux pratiques irrégulières et 
renforcer la transparence dans le secteur. 
L’enseignement privé s’apprête à tourner la page du lais-
ser-faire. Soumis depuis plusieurs années aux critiques 
récurrentes des parents d’élèves et des acteurs pédago-
giques, le fonctionnement des établissements privés 
d’éducation et d’enseignement fait désormais l’objet d’un 
recadrage réglementaire strict. C’est ce que prévoit le 
décret exécutif n° 26-310, fixant les nouvelles conditions 
et procédures d’agrément, ainsi que les modalités de fonc-
tionnement et de contrôle de ces structures. 
Accueilli avec soulagement par la communauté éducative, 
ce nouveau dispositif introduit une série de mesures régle-
mentaires visant à corriger les dérives observées sur le ter-
rain. 
Contacté par Le Jeune Indépendant, Yazid Bouanane, 
chargé de la communication au Conseil national autono-
me des directeurs de lycée, affirme que ce nouveau dispo-
sitif apporte des dispositions destinées à remédier aux pra-
tiques irrégulières relevées par le passé dans certaines 

écoles privées. 
En attendant la publication d’un cahier des charges 
détaillé, qui viendra préciser les modalités d’application 
du texte, le décret établit de nouvelles obligations pour les 
établissements concernés. A ce propos, M. Bouanane 
explique que l’objectif est de soumettre leur gestion et 
leurs activités aux exigences du système éducatif national, 
conformément aux textes de référence, notamment la 
Constitution et la loi n° 08-04 portant loi d’orientation sur 
l’éducation nationale. 
Parmi les principales exigences, figure le respect strict des 
programmes scolaires officiels à chaque niveau d’ensei-
gnement. M. Bouanane souligne que les établissements 
privés ne peuvent organiser des activités éducatives ou 
culturelles contraires aux orientations de ces programmes. 
Il précise que toute activité doit contribuer aux objectifs 
du système éducatif et respecter les composantes de 
l’identité nationale. Celle-ci reste également soumise à 
une autorisation préalable du ministère de l’Education 
nationale. 
La séparation des fonctions et des responsabilités devrait 
ainsi contribuer à renforcer la crédibilité des évaluations 
scolaires et à garantir une appréciation plus fidèle du 
niveau réel des élèves. Selon M. Bouanane, cette disposi-
tion constitue également un levier pour améliorer la trans-
parence dans le fonctionnement des établissements privés. 

Le décret prévoit également des dispositions relatives aux 
droits et aux obligations des élèves et de leurs parents. À 
ce titre, M. Bouanane indique que les propriétaires des 
établissements privés sont tenus de conclure un contrat 
détaillé avec les parents ou les tuteurs légaux au moins 
trois mois avant le début de chaque année scolaire. 
Cette exigence pourrait conduire certains établissements à 
revoir leur appellation afin de se conformer aux nouvelles 
dispositions réglementaires. M. Bouanane estime que les 
modalités précises de mise en conformité devraient être 
éclaircies par le cahier des charges attendu. 
Pour le représentant du Conseil national autonome des 
directeurs de lycées, l’application effective de ces 
mesures, conjuguée à la publication du cahier des charges, 
devrait contribuer à réduire les dysfonctionnements 
constatés dans certaines écoles privées et renforcer leur 
conformité aux exigences du système éducatif national. 
Enfin, M. Bouanane souligne que l’application de ces 
nouvelles dispositions devra permettre de garantir un 
enseignement de qualité, d’assurer la transparence des 
évaluations scolaires et de mieux protéger les droits des 
élèves et de leurs familles. Il estime toutefois que leur por-
tée dépendra de la rigueur de leur mise en œuvre et de l’ef-
ficacité des dispositifs de contrôle déployés par les autori-
tés compétentes. 

Lynda L. 

De nombreux obstacles.  
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A TROIS SEMAINES DES MIDTERMS 

Trump se rapproche de Moscou et lâche 
le régime de Kiev 

Le président Trump procède au lâchage du chef de l’Etat ukrainien, devenu selon lui un fardeau dont il faut se délester. En plein 
campagne pour les élections de mi-mandat, Donald Trump trouve le bouc émissaire parfait pour lui faire endosser tous les problèmes de 

l’américain moyen, celui qui doit se rendre aux urnes dans quelques semaines. 

S
a déclaration faite samedi dernier, n’a 
pas fini de provoquer des ondes de 
choc. « Je suggère qu’ils se choisis-

sent un nouveau dirigeant capable de 
conclure un accord, car il aurait pu conclu-
re de nombreux accords et, pour une raison 
ou une autre, il ne le fait jamais », a décla-
ré Donald Trump. D’une pierre deux 
coups, il rassure son électorat en accablant 
un Volodymyr Zelensky dont le mandat est 
arrivé à terme il y a deux ans, accusé de ne 
pas vouloir signer la paix, et par transitivi-
té, est le premier responsable de la hausse 
du carburant aux Etats-Unis ! Exit donc la 
déconfiture en Iran et le problème du 
détroit d’Hormuz. 
D’un autre côté, le président américain 
lance un message aux Européens : Ameri-
ca First ! Seuls les intérêts des Américains 
ont droit de citer pour lui. Là, Trump 
revient à sa base électorale pour lui dire 
que les lointaines guerres en Europe ne 
concernent pas les Etats-Unis, du moins 
pas comme l’entendent les Européens. 
Déjà, vendredi 09 octobre, Trump prend 
tout le monde à contre-pied en annonçant 
un accord énergétique avec la Russie. « La 
Russie va immédiatement fournir plus de 
300 000 tonnes de gazole au marché amé-
ricain et mondial, puis 500 000 tonnes sup-
plémentaires au cours du mois de 
novembre », a déclaré Trump après ses 
entretiens téléphoniques avec Poutine. Des 
entretiens qualifiés de très cordiaux. 
Deux jours plus tard, le président améri-
cain déclare avoir obtenu des deux belligé-
rants une trêve dite « énergétique » entre la 
Russie et l’Ukraine, une annonce tout de 
suite applaudie par les Européens, qui 
n’ont pas critiqué la position américaine. 
A Kiev, Zelensky a qualifié cette décision 
de « cadeau fait à Poutine » qui « n’appor-
tera ni la paix ni aucun bénéfice au monde 
civilisé (sic)». « Autoriser la Russie à 
vendre des produits pétroliers revient à 

investir dans une guerre qui doit cesser, 
pas se prolonger. Ce qu’il faut, c’est une 
véritable désescalade avec la Russie, sur 
une base réciproque », a-t-il souligné. 
Aux États-Unis, le prix du gazole s’est 
envolé depuis l’agression conjointe menée 
par les États-Unis et Israël contre l’Iran le 
28 février. Alors que les guerres en Iran et 
en Ukraine contribuent toutes deux à la 
crise énergétique mondiale, Donald Trump 
impute la flambée des prix du carburant 
aux États-Unis à la seule responsabilité de 
Volodymyr Zelensky. 
La raison est simple. Si Trump évoque 
l’Iran, cela veut dire que c’est son propre 
échec qui est mis en avant. Selon le géné-
ral Jérôme Pellistrandi, analyste français, 
« il est certain qu’il ne peut pas imputer 
cette responsabilité à l’Iran, parce que ce 
serait reconnaître la faillite de son opéra-
tion militaire. Donc le plus simple, c’est 
bien sûr Zelensky ». 
Pour Dominique Simonnet, politologue 

spécialiste des Etats-Unis, « ce n’est pas 
une question de pénurie ou d’approvision-
nement interne, c’est juste un calcul finan-
cier pour faire baisser le prix au galon. 
Ainsi, Donald Trump pourrait dire avant 
les midterms : ‘Regardez, j’ai réussi à faire 
baisser les prix’ ».  
Le président américain avait déjà exhorté 
le dirigeant ukrainien à cesser les frappes 
de riposte visant les raffineries de pétrole 
russes et d’autres infrastructures critiques, 
estimant que ces attaques contribuaient à 
la pénurie mondiale. 
« Il veut créer des problèmes pour le 
monde. Il veut créer des problèmes pour 
nos agriculteurs, nos éleveurs, avec le 
gazole », a insisté Trump samedi dernier. 
« Et nous lui avons dit : ‘Fais ce que tu 
veux, mais ne touche pas au gazole, parce 
que c’est un gros problème’. Et qu’est-ce 
qu’il fait ? Il s’en prend au gazole », a-t-il 
ajouté. 
Cette distanciation entre Washington et 

Kiev est perceptible sur le terrain. Le 
réseau Starlink du magnat Elon Musk a 
cessé de fournir des informations à la par-
tie ukrainienne. Selon le Financial Times, 
qui cite plusieurs responsables ukrainiens, 
l’armée ukrainienne a été prise de court 
hier par des restrictions sur le réseau satel-
litaire Starlink, qui ont perturbé ses opéra-
tions de drones sur le front, rapporte  
Les terminaux ont subi des coupures de 
connexion à des vitesses supérieures à 
160 kilomètres à l’heure, contraignant cer-
taines unités à annuler des missions. Ces 
restrictions, imposées sans préavis selon 
Kiev, affectent également les drones inter-
cepteurs utilisés contre les nouveaux 
drones à réaction russes. 
Sur X, Christopher Miller, correspondant 
du Financial Times en Ukraine et auteur de 
l’article, précise que les restrictions appa-
rues dans la nuit concernent Starshield, la 
version militaire du système, placée selon 
lui sous le contrôle du Pentagone, tandis 
que SpaceX, propriété d’Elon Musk, 
contrôle Starlink et peut en limiter l’utili-
sation. 
Toujours sur le terrain, Moscou a accusé 
hier l’Ukraine de nouvelles attaques contre 
deux installations pétrolières. « Selon les 
informations du ministère de l’énergie et 
des entreprises concernées, deux raffine-
ries ont été attaquées aujourd’hui par le 
régime de Kiev », a déclaré le vice-premier 
ministre russe Alexandre Novak, cité par 
les agences TASS et Interfax. « Nous 
constatons que la partie ukrainienne ne fait 
aucun pas vers une trêve énergétique », a-
t-il ajouté.  
A Moscou, des médias russes ont annoncé 
l’arrivé, mercredi en fin de journée, du 
patron du FBI, Kash Patel, dans la capitale 
russe. Une information qui devrait faire 
réfléchir et le régime de Kiev, et ses alliés 
européens. 

Mahmoud Benmostefa 

POUTINE : 
La République populaire de Lougansk est 

entièrement sous le contrôle des troupes russes
LE PRÉSIDENT  russe Vladimir Poutine 
s’est rendu dans la zone de l’opération 
militaire spéciale pour recevoir les rap-
ports de ses commandants. Il a déclaré que 
310 localités avaient été libérées depuis le 
début de l’année et que la création d’une 
zone de sécurité à la frontière avec 
l’Ukraine progressait. Réuni le 16 octobre 
avec les principaux responsables militaires 
au poste de commandement auxiliaire du 
groupement unifié des forces, le président 
russe Vladimir Poutine a fait le point sur la 
situation en Ukraine, en particulier à partir 
du rapport du chef d’état-major général 
russe Valéri Guérassimov. Le président a 
affirmé que la République populaire de 
Lougansk restait entièrement sous contrô-
le russe. Il a ajouté qu’un peu plus de 10 % 
du territoire de la République populaire de 
Donetsk et 16,5 % de la région de Zaporo-
jié demeuraient aux mains des forces 
ukrainiennes. Il a souligné que la prise de 
contrôle de l’ensemble de cette république 
restait l’un des principaux objectifs de 
l’opération militaire spéciale. Vladimir 
Poutine a mis en avant l’avancée des 
forces russes sur tous les axes. « L’offensi-

ve des unités et formations des forces 
armées se poursuit sur toute la ligne de 
front, et le rythme de progression s’est 
considérablement accéléré », a-t-il déclaré. 
Selon son bilan, les forces russes ont pris 
le contrôle d’environ 6 500 km² et de 310 
localités depuis le début de l’année. Le 
chef d’état-major général a indiqué que, 
depuis le 1er septembre, 92 localités et 
plus de 1 800 km² étaient passés sous 
contrôle russe. Opérations dans le Donbass 
et à Zaporojié Dans ce rapport, Valéri Gué-
rassimov a présenté les résultats des diffé-
rentes unités russes. Il a notamment 
annoncé que le groupement « Centre » 
avait pris Dobropolié, une ville qu’il a 
décrite comme l’un des principaux points 
de défense ukrainiens sur l’axe de Dnie-
propetrovsk. Vladimir Poutine a qualifié 
cette prise d’événement important, esti-
mant qu’elle ouvrait une voie directe vers 
les limites de la République populaire de 
Donetsk. Selon Guérassimov, le groupe-
ment « Centre » s’est emparé de 15 locali-
tés en septembre et octobre. Des combats 
sont en cours dans neuf autres, dont Raïs-
koïé et Sviatogorsk. Dans la région de 

Zaporojié, les groupements « Dniepr » et « 
Est » poursuivent leur offensive sur un 
large front, selon lui. Depuis le 1er sep-
tembre, le groupement « Est » a pris le 
contrôle de dix localités et de plus de 180 
km² dans la partie orientale de la région, a-
t-il indiqué. Vladimir Poutine a entendu le 
rapport du commandant du groupement « 
Sud » Sergueï Medvedev et remercié les 
militaires ayant participé à la prise 
d’Alexeïevo-Droujkovka. Selon le chef 
d’état-major général, les unités russes ont 
pénétré dans les secteurs sud-est et sud-
ouest de Droujkovka, où se déroulent des 
combats de rue, et ont atteint les abords de 
Kramatorsk. Le président a estimé que ces 
avancées créaient les conditions d’une 
poursuite des opérations visant à contrôler 
l’ensemble du Donbass. Zone de sécurité 
et poursuite des frappes russes La protec-
tion des frontières a aussi été abordée. Vla-
dimir Poutine a rappelé qu’après l’incur-
sion ukrainienne dans la région de Koursk, 
l’armée russe avait reçu pour mission de 
repousser l’adversaire et d’établir une zone 
de sécurité en territoire ukrainien. Selon 
lui, cette tâche progresse avec succès. 

Dans ce contexte, Valéri Guérassimov a 
annoncé l’achèvement d’une opération 
contre un groupement ukrainien d’environ 
2 000 militaires encerclés dans le nord-est 
de la région de Kharkov. D’après lui, les 
forces russes ont pris le contrôle de 28 
localités dans ce secteur. Le groupement « 
Nord », commandé par Evgueni Nikiforov, 
poursuit par ailleurs l’élargissement de la 
zone de sécurité près de la frontière russe. 
« Notre objectif est de garantir à l’avenir la 
sécurité absolue des territoires frontaliers 
de la Russie, et nous n’avons pas l’inten-
tion d’en faire un sujet de possibles négo-
ciations de paix avec l’Ukraine », a souli-
gné le président. Un autre point de la 
réunion a porté sur les frappes visant les 
sites militaro-industriels et les infrastruc-
tures ukrainiennes. Vladimir Poutine les a 
présentées comme une réponse aux 
attaques de Kiev contre les entreprises et 
les installations énergétiques russes. Il a 
salué les résultats évoqués dans le rapport 
de Guérassimov et demandé aux comman-
dants de continuer à mener des frappes 
massives et groupées sur ces sites et sur les 
centres logistiques ukrainiens. R. I. 
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MASCARA SENSIBILISE LES JEUNES 

Les SMA mobilisés contre  
les fléaux sociaux 

Visant à prévenir les fléaux sociaux, notamment la consommation de drogues et de psychotropes ainsi que les 
risques liés à l’usage d’Internet et des réseaux sociaux, le Commissariat de wilaya des Scouts musulmans algériens 
(SMA) de Mascara a lancé, hier, un programme d’activités bénévoles et de sensibilisation destiné particulièrement 

aux jeunes, aux élèves et aux étudiants des 47 communes de la wilaya. C’est ce qu’a indiqué le commissaire de 
wilaya de cette organisation scoute, Benkadi Benaoumer.

A
 ce propos, le même respon-
sable a précisé, dans une allo-
cution prononcée lors de la 

cérémonie d’ouverture de la saison 
scoute 2026-2027, ce programme, 
élaboré en collaboration avec diffé-
rents partenaires, prévoit l’organi-
sation d’activités bénévoles avec la 
participation et l’encadrement des 
membres des groupes scouts de la 
wilaya. Soulignant que ces activités 
comprenant, notamment, des cam-
pagnes périodiques de sensibilisa-
tion aux dangers de la consomma-
tion de drogues et de substances 
psychotropes, cibleront les jeunes 
dans les 47 communes de la wilaya. 

Le programme, qui se poursuivra 
jusqu’à la fin de l’année prochaine, 
prévoit également des séances de 
sensibilisation aux risques liés à la 
mauvaise utilisation d’Internet et 
des réseaux sociaux. Elles seront 
destinées aux élèves des établisse-
ments scolaires, ainsi qu’aux étu-
diants de l’université, Mustapha-
Stambouli, de Mascara. 
Par ailleurs, diverses activités de 
sensibilisation visant à prévenir les 
différents fléaux sociaux seront 
organisées au sein des structures de 
jeunesse de la wilaya. 
Dans le même contexte, des 
concours seront organisés afin de 

sélectionner le meilleur jeune créa-
teur de contenu dans le domaine de 
la prévention des fléaux sociaux, la 
meilleure affiche de sensibilisation, 
ainsi que la meilleure page sur les 
réseaux sociaux consacrée à cette 
thématique. Ces concours s’adres-
seront aux adhérents des établisse-
ments culturels et de la jeunesse, 
ainsi qu’aux étudiants de l’univer-
sité “Mustapha-Stambouli” de 
Mascara, selon la même source. 
Le programme comprend égale-
ment diverses activités de sensibili-
sation sur le même thème au profit 
des détenus des établissements de 
rééducation et de réinsertion de 

Mascara, Mohammadia, Sig, 
Tighennif et Ghriss. 
La cérémonie d’ouverture de la sai-
son scoute 2026-2027 a été mar-
quée par la présentation de chants 
interprétés par la chorale scout « El 
Afa », de la commune de Tighen-
nif. 
La troupe a été honorée pour avoir 
remporté la première place au festi-
val de wilaya du chant patriotique, 
organisé les 27 et 28 juin derniers à 
Mascara. Plusieurs anciens 
membres des Scouts musulmans 
algériens de la wilaya ont égale-
ment été distingués. 

R. R.

LE CROISSANT-ROUGE ALGÉRIEN MOBILISÉ À RELIZANE 
Une caravane médicale au profit des habitants de Ramka

PAS MOINS DE 840  examens médicaux spécialisés ont 
été réalisés dans le cadre d’une caravane médicale solidai-
re organisée vendredi par le Croissant-Rouge algérien 
(CRA) au profit des habitants de la commune de Ramka, 
située à 90 km à l’est de Relizane. C’est ce qu’ont fait 
savoir, hier, des organisateurs de cette initiative bénévole. 
Organisée en coordination avec la direction de la Santé de 
la wilaya, cette caravane s’inscrit dans le cadre du renfor-
cement de la santé de proximité et du rapprochement des 
services médicaux spécialisés des citoyens, notamment 
dans les zones reculées. 
A ce propos, le responsable de la santé au sein du Crois-
sant-Rouge algérien, le docteur Mohamed El Mahdi 
Belaour, a indiqué, dans une déclaration à l’APS, que le 
CRA poursuit l’organisation de ces caravanes à travers les 
différentes wilayas du pays, en mobilisant des compé-
tences médicales et en mettant à disposition les ressources 

humaines, logistiques et techniques nécessaires. 
Cette démarche vise à permettre aux équipes médicales de 
fournir bénévolement des prestations de santé et de parti-
ciper aux différentes initiatives sanitaires de proximité à 
caractère humanitaire. 
Cette caravane a permis de réaliser 840 examens médi-
caux spécialisés, dont 191 en ophtalmologie et chirurgie 
oculaire, 130 en orthopédie et chirurgie orthopédique, 92 
en dermatologie, 75 en cardiologie et 70 en pneumologie. 
Les équipes médicales ont également effectué 61 examens 
en oto-rhino-laryngologie (ORL), 50 en pédiatrie, 45 en 
médecine interne et 45 en médecine dentaire, ainsi que 42 
en gynécologie-obstétrique. En outre, 39 analyses médi-
cales ont été réalisées et des médicaments ont été distri-
bués gratuitement aux patients ayant bénéficié de ces 
consultations, a ajouté le docteur Belaour. 
De son côté, la présidente du comité de wilaya du Crois-

sant-Rouge algérien à Relizane, Hana Betayeb, a souligné 
que cette initiative témoigne de l’engagement constant de 
l’organisation en faveur du soutien au système de santé et 
de la consolidation des valeurs d’entraide et de solidarité 
sociale, à travers l’élargissement de la couverture médica-
le de proximité et la facilitation de l’accès à ces services 
dans différentes régions. 
De nombreux habitants de la commune de Ramka et des 
douars voisins ayant bénéficié des prestations de cette 
caravane ont salué cette initiative solidaire, notamment en 
raison de la diversité des spécialités médicales mobilisées, 
ce qui leur a évité de se déplacer vers les établissements 
hospitaliers et les cliniques privées. Ils ont exprimé le sou-
hait que des caravanes similaires soient organisées pério-
diquement afin de renforcer la couverture sanitaire dans la 
région. 

R. R. 

AMÉLIORATION 
DES 
RÉSULTATS 
SCOLAIRES À 
TAMANRASSET 
Coopération 
pédagogique 
entre 21 wilayas 

LA SECONDE  édition 
du séminaire national de 
jumelage inter-wilayas 
pour l’amélioration des 
résultats scolaires et la 
promotion de la qualité 
d’enseignement, a été 
ouverte, samedi, à 
 Tamanrasset, avec la 
participation de 180 par-
ticipants, issus de 21 
wilayas du pays. 
Retenu dans le cadre de 
l’approche du ministère 
de l’éducation nationale 
visant la promotion de la 
qualité d’enseignement, 
cette rencontre nationale 
de deux jours a pour 
objectif de raffermir la 
coopération entre les 
directions de l’éducation 
et établissements pédago-
giques en vue d’échanger 
les expériences réussies 
et la généralisation des 
méthodes pédagogiques 
contribuant à l’améliora-
tion de la performance 
pédagogique et la réduc-
tion des disparités en 
termes de résultats sco-
laires entre les wilayas, a 
indiqué la présidente du 
bureau d’animation cul-
turelle et membre organi-
satrice du séminaire, 
Mme. Rokia Bennouis. 
Le projet, a-t-elle expli-
qué, tend à faire un état 
des lieux des établisse-
ments pédagogies et 
identifier les contraintes 
rencontrées en vue d’éta-
blir des plans communs 
alliant gestion, adminis-
tration et pédagogie, 
l’évaluation et le suivi 
pédagogique et la conso-
lidation du partenariat 
avec les parents d’élèves. 
Selon la même respon-
sable, la rencontre vise 
aussi l’instauration d’une 
coopération pédagogique 
durable entre les wilayas, 
ainsi que la valorisation 
et l’échange des expé-
riences réussies en vue 
d’améliorer le rendement 
des établissements et la 
promotion du niveau 
d’assimilation scolaire. 

R. R. 
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15E FESTIVAL INTERNATIONAL DU THÉÂTRE DE BÉJAÏA 

Coup d’envoi haut en couleur 
La capitale des Hammadites vit au rythme d’une grande effervescence autour du quatrième art. Le 

Festival culturel international du théâtre de Béjaïa (FITB) a officiellement levé le voile sur sa 15e édition, 
transformant la cité en un carrefour mondial des expressions dramatiques. 

P
lacée sous le signe éloquent du « 
Théâtre de la ville », cette manifesta-
tion culturelle de grande envergure, 

qui se déroule du 15 au 23 octobre, a fait le 
choix audacieux de s’affranchir des murs 
des salles obscures dès ses premiers ins-
tants pour investir l’espace public ».  
Une grande parade artistique, mêlant 
musique, folklore et performances de rue, a 
électrisé les boulevards de Béjaïa jusqu’au 
Théâtre régional Malek-Bouguermouh. 
Entre les haltes de théâtre de halqa, perpé-
tuant l’esprit renouvelé par le regretté dra-
maturge Abdelkader Alloula, les échas-
siers, les chants patriotiques des scouts 
musulmans algériens et les notes vibrantes 
de la fanfare locale, le public a eu droit à un 
avant-goût mémorable des festivités.  
Les figures traditionnelles d’El-Goual, 
d’El Mahi et de Machahu ont parachevé ce 
tableau vivant, consacrant la rue comme un 
formidable lieu de rencontre populaire. La 
cérémonie officielle, supervisée par M. 
Mohamed Mehdi, secrétaire général de la 
wilaya de Béjaïa chargé de la gestion des 
affaires locales, s’est déroulée en présence 
de Mme Salima Gaoua, représentant la 
ministre de la Culture et des Arts, du prési-
dent de l’APW, de membres de l’APN, de 
la commission de sécurité, du commissaire 
du festival et de la cheffe de daïra, aux 
côtés d’un parterre d’acteurs des milieux 
culturel et artistique.  
Cette soirée inaugurale a également été 
l’occasion de célébrer la mémoire et le 
talent de figures majeures de la scène artis-
tique. Des hommages poignants ont été 
rendus à des personnalités éminentes ayant 
contribué à enrichir le mouvement théâtral 
algérien et arabe, à l’instar du regretté écri-
vain et metteur en scène Malek Bouguer-
mouh, dont l’établissement régional porte 
fièrement le nom, incarnant l’une des 
figures les plus emblématiques de la cultu-
re nationale.  
Cette 15e édition se distingue par le choix 
de la République libanaise comme invitée 
d’honneur, une marque de solidarité et de 
profondeur dans les liens unissant les deux 
peuples, offrant une opportunité précieuse 
d’échange d’expériences entre créateurs. 
Le spectacle inaugural, une fresque choré-

graphique intitulée « Jawhara » et signée 
Youcefi Abdelaziz, a planté le décor d’une 
programmation particulièrement riche.  
Venus d’Algérie, de Tunisie, d’Irak, de 
Russie, du Sénégal et d’Italie, plusieurs 
troupes se succèdent sur les planches du 
Théâtre régional de Béjaïa et de la Maison 
de la culture.  
Le festival propose aussi des ateliers de 
formation, des masters classes et des ren-
contres artistiques, favorisant le dialogue 
intellectuel entre professionnels et passion-
nés.  
 
LA 1ERE ÉDITION DU CONCOURS 
“THÉÂTRE DU VILLAGE” LANCÉE 
Mais, la grande nouveauté de cette édition 
réside dans l’extension des activités théâ-
trales à plusieurs communes de la wilaya, 
telles qu’Akfadou, Ouzellaguen, Aokas et 
Amizour, dans le cadre du concours du vil-
lage. Une initiative qui a pour objectif de 
rapprocher le quatrième art des citoyens et 
élargir l’accès à l’action culturelle aux 
quatre coins de la région.  
Ainsi la première édition de ce concours a 
été lancée vendredi dans le cadre Festival. 
Le commissaire du FITB, Ali Aissaoui, a 
souligné, lors de la cérémonie de lance-

ment organisée à la salle Mourad-Zidiri de 
la maison de la culture, que la réussite de la 
première édition du concours “Théâtre du 
village”, qui se tient du 16 au 22 octobre, 
est “l’affaire de tous”. 
Il a précisé, à ce titre, que les pièces théâ-
trales lauréates de ce concours seront pro-
grammées au niveau des différentes salles 
de spectacles à travers le pays. 
Sept pièces théâtrales prennent part à cette 
compétition, dont “Tansawt”, de la troupe 
Phoenix, “Ikem” de l’association culturelle 
“Tighri Umezgun”, “Une nuit pas comme 
les autres” de la troupe “Les amis de la 
scène”, ainsi que “Gar Arwah ad tughalin” 
de la troupe “Azar”. 
La sélection comprend également les 
pièces “Taos” de la troupe “Assayes”, “La 
valise vide”, de la troupe “Imeslab” et 
“Ccix l kanun”, de la troupe “Ifurkan”.  
La présentation des pièces théâtrales aura 
lieu à la salle Mourad-Zidiri. 
Les trois pièces lauréates du concours se 
classant aux premières places se verront 
décerner le prix Tahar-Khelfaoui, du nom 
du scénographe et musicien, en plus du 
prix du jury, composé de Mohand Ait Ighil, 
Djamel Abdelli et Fadhila Touati.  

N. Bensalem.

PATRIMOINE CULTUREL 
ET NATUREL 
510 sites recensés dans 
les profondeurs du Tassili 
n’Ajjer 

LE PATRIMOINE  archéologique et 
naturel du Tassili n’Ajjer continue de 
révéler ses richesses.  
Une mission de terrain menée du 21 
septembre au 11 octobre dans la région 
d’In-Azan-Tadrart, à environ 250 kilo-
mètres au sud-est de Djanet, a permis 
d’identifier 510 sites, dont 265 monu-
ments funéraires, 207 sites de surface, 
29 sites d’art rupestre et neuf sites natu-
rels.  
Cette opération, conduite dans des 
conditions d’accès difficiles, avec des 
explorations pédestres dans les zones 
les plus escarpées, s’inscrit dans le 
cadre des efforts de recensement et de 
protection du patrimoine culturel et 
naturel. Classé au patrimoine mondial 
de l’Unesco, le Tassili n’Ajjer constitue 
un ensemble exceptionnel, dont la pré-
servation repose notamment sur l’in-
ventaire des sites, leur protection juri-
dique et une gestion durable de ce terri-
toire saharien. 
Le contexte patrimonial est confirmé 
par l’Unesco, qui souligne la richesse 
archéologique, rupestre, géologique et 
écologique du Tassili n’Ajjer, ainsi que 
sa vulnérabilité face aux conditions cli-
matiques et aux dégradations liées aux 
activités humaines.  
Cette mission a été initiée par le dépar-
tement de la préservation du patrimoine 
culturel et naturel, en coordination avec 
les départements chargés de la valorisa-
tion du patrimoine culturel et naturel et 
de la protection juridique de ce patri-
moine, ainsi qu’avec les sections opéra-
tionnelles de Djanet, Bordj El-Haouès 
et Illizi. L’opération, menée dans une 
région située à environ 250 km au Sud-
Est de Djanet, a permis de recenser 510 
sites, répartis entre 207 sites de surface, 
265 monuments funéraires, 29 sites 
d’art rupestre et 9 sites naturels. 
L’expédition a nécessité la traversée de 
divers reliefs, allant d’étendues planes, 
des oueds rocheux et sablonneux à des 
zones aux falaises difficiles d’accès, 
inaccessibles avec des véhicules et 
ayant donc donné lieu à des explora-
tions pédestres. Cette mission de terrain 
intervient dans le cadre des efforts 
visant à répertorier et à protéger les 
sites archéologiques et naturels, dans un 
objectif de préservation du riche patri-
moine culturel et naturel de la  région 
du Tassili n’Ajjer, selon la même sour-
ce.  

A. B. / Agence  

GHARDAÏA  
Le salon national du patrimoine immatériel des jeunes à partir 

du 28 octobre
GHARDAÏA  accueillera du 28 octobre au 1er novembre le 
premier Salon national du patrimoine immatériel des 
jeunes, consacré à la richesse des traditions et des expres-
sions culturelles algériennes. Prévue à la place du 1er Mai, 
cette manifestation réunira des participants de différentes 
wilayas autour d’expositions, de démonstrations et de 
concours mettant à l’honneur la cuisine traditionnelle, les 
jeux populaires, la poésie Melhoun, l’équitation, la fanta-
sia et les sonorités de la Zorna. L’occasion pour les jeunes 
de s’approprier cet héritage, de contribuer à sa préserva-
tion et partant assurer sa transmission aux générations 
futures, avec en rime la mise en valeur du potentiel tou-
ristique et patrimonial de Ghardaïa. 
Organisé par la direction de la Jeunesse et des Sports, en 
coordination avec l’Office des établissements de jeunes et 
la ligue de wilaya des activités de plein air et de loisirs, 
l’évènement se déroulera à la place du 1er mai, au centre-
ville. 
Le programme de la manifestation prévoit des expositions 
consacrées au patrimoine immatériel et à la cuisine tradi-
tionnelle, ainsi que des espaces dédiés aux jeux populaires 
traditionnels et une kheima (tente traditionnelle) pour la 

poésie “Melhoun” d’expression arabe et amazighe, et des 
exhibitions d’équitation, de fantasia, de “Zorna” et de 
Baroud. 
Les organisateurs ont aussi projeté des concours dans 
diverses activités patrimoniales et culturelles, qui seront 
primés, de sorte à encourager les jeunes à mettre en valeur 
leurs talents et à contribuer à la sauvegarde du patrimoine 
culturel national et sa transmission aux générations 
futures. 
Le chargé du bureau de l’information et de la jeunesse, 
Habib Boukoufa, a indiqué que cet événement culturel 
devrait constituer un espace de rencontre et d’échange 
entre les jeunes participants venus de différentes wilayas, 
et une opportunité de mettre en avant la richesse du patri-
moine immatériel algérien, de sensibiliser à l’importance 
de sa préservation et de sa valorisation, et de promouvoir 
le potentiel touristique et patrimonial de la wilaya de 
Ghardaïa. 
A noter que les activités de ce Salon national du patrimoi-
ne immatériel pour la jeunesse coïncideront avec la tenue 
d’un Rallye international de motos (Alger-Ghardaïa-
Alger), le début de la saison touristique saharienne et les 

festivités du 72e anniversaire du déclenchement de la glo-
rieuse révolution de libération, ce qui ne manquera pas de 
drainer un public nombreux issu de toutes les couches de 
la société. 

A. B. / Agence 



PUBLICITÉ10

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8619 DU DIMANCHE 18 OCTOBRE 2026

Le Jeune Indépendant du 18/10/2026 / ANEP  2616034519 Le Jeune Indépendant du 18/10/2026 / ANEP  2616034479

Le Jeune Indépendant du 18/10/2026 / ANEP  2616103812



PUBLICITÉ

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8619 DU DIMANCHE 18 OCTOBRE 2026

11

Le Jeune Indépendant du 18/10/2026 / ANEP  2616034452

Le Jeune Indépendant du 18/10/2026 / ANEP  2616034513

Le Jeune Indépendant du 18/10/2026 / ANEP  2616103771



SPORTS12

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8619 DU DIMANCHE 18 OCTOBRE 2026

CAN FUTSAL 2026   

L’Algérie signe un exploit 
historique ! 

Après avoir longtemps couru derrière ses ambitions dans cette compétition, la sélection algérienne de 
futsal a finalement trouvé les ressources pour franchir un cap inédit. Les Verts ont validé leur billet pour le 

dernier carré au terme d’une rencontre spectaculaire face à la Zambie.

L
’équipe nationale algérienne de futsal 
tient sa première qualification historique 
pour les demi-finales de la Coupe 

d’Afrique des nations. Pour sa toute premiè-
re participation à la compétition continenta-
le, la sélection dirigée par Nordine Benam-
rouche a réussi à se hisser parmi les quatre 
meilleures équipes du tournoi organisé au 
Maroc. Un accomplissement obtenu au 
terme d’une phase de groupes mouvemen-
tée, où les Verts ont dû surmonter un début 
difficile avant de trouver leur rythme. 
La mission algérienne avait pourtant mal 
commencé. Opposés au Maroc lors de la 
première journée, les Fennecs s’étaient incli-
nés sur le score de 4-0 face aux organisa-
teurs. Un premier revers qui les plaçait déjà 
sous pression avant le derby face à la Libye. 
Mercredi, les hommes de Nordine Benam-
rouche ont de nouveau été confrontés à une 

situation délicate. Menés de deux buts après 
les réalisations de Brahim Lemhamel (12e) 
et Abdulhakim Rashid (29e), ils semblaient 
se diriger vers une nouvelle désillusion. 
Mais les Verts ont refusé de baisser les bras, 
revenant à hauteur grâce à Skander Ali Si 
Chaïb (34e) et Samyr Teffaf (39e), ce dernier 
profitant d’une situation de supériorité 
numérique pour arracher le nul (2-2). Ce 
résultat leur permettait de conserver une 
chance de qualification avant l’ultime jour-
née, avec l’obligation de s’imposer contre la 
Zambie. Face aux Zambiens, les Algériens 
ont cette fois trouvé le chemin de la victoire, 
en s’imposant sur le score de 7-4. Une ren-
contre particulièrement prolifique au cours 
de laquelle Walid Betterki a livré une presta-
tion exceptionnelle. Le pivot de Vaulx-en-
Velin a inscrit cinq buts, signant un quintu-
plé décisif pour permettre aux siens de 

prendre le dessus sur leur adversaire. Auteur 
de deux réalisations en première période, il a 
récidivé après la pause avec trois nouveaux 
buts, donnant une dimension particulière à 
cette victoire. Les Verts ont pourtant connu 
quelques frayeurs, après avoir pris rapide-
ment quatre buts d’avance. Les Zambiens 
sont parvenus à réduire l’écart jusqu’à reve-
nir à 3-4, faisant planer le doute sur l’issue 
de la rencontre. Mais l’efficacité de Betterki 
a finalement permis à l’Algérie de reprendre 
le large et de sécuriser un succès capital. 
Avec cette victoire, l’Algérie termine à la 
deuxième place du groupe A et se qualifie 
pour les demi-finales, où elle affrontera le 
premier du groupe B. Pour une sélection qui 
découvre la CAN de futsal, cette qualifica-
tion représente déjà une performance majeu-
re, avec désormais l’ambition de prolonger 
l’aventure marocaine.

20E ÉDITION DU SEMI-MARATHON INTERNATIONAL DE BÉJAÏA 
Un rendez-vous aux accents de consécration internationale

LA CITÉ  des Hammadites a vibré, hier, au rythme de la 
20e édition de son semi-marathon international. Placée 
sous le slogan inspirant « Sportifs d’aujourd’hui, touristes 
de demain » et organisée par l’association sportive Athle-
tic Mediterranean Club, en partenariat avec Algérie Télé-
com, cette manifestation a tenu toutes ses promesses en 
mariant performance athlétique et ferveur populaire. 
L’événement a attiré une marée humaine de plus de 8 000 
coureurs, professionnels et amateurs confondus. Venus 
des 46 wilayas du pays ainsi que de plusieurs nations 
étrangères, les participants ont transformé les principales 
artères de Béjaïa en un immense terrain de sport et de 
convivialité. Le coup d’envoi officiel de ce rendez-vous 
sportif a été donné dès les premières heures de la matinée, 
dans une ambiance survoltée, par M. Mohamed Mehdi, 
secrétaire général de la wilaya de Béjaïa et chargé de la 
gestion des affaires de la wilaya. A ses côtés, plusieurs 
personnalités locales ont honoré l’événement de leur pré-
sence, notamment le chef de la sûreté de wilaya, des 
membres de l’Assemblée populaire nationale, l’inspecteur 
général, le directeur du tourisme, le directeur de la jeunes-

se et des sports, des cadres du secteur ainsi que des figures 
incontournables du mouvement sportif. Entre le défi exi-
geant des 21 km et la course populaire et rapide des 7 km, 
la compétition a tenu le public en haleine du début à la fin. 
Sur l’épreuve reine des 21 km, chez les messieurs : Zaka-
ria Boudjelti a magistralement tiré son épingle du jeu en 

s’emparant de la victoire, reléguant respectivement El-
Hadi Laâmeche et Mohammed Merbouhi aux deuxième et 
troisième rangs. Côté féminin : Halima Boughazi a survo-
lé les débats, s’imposant en patronne devant Riham Sena-
ni (2e) et Louna Abouahi (3e). L’intensité n’était pas en 
reste sur la course populaire des 7 km. Chez les hommes : 
Au terme d’un âpre combat, Zakaria Tedouerth est arrivé 
en tête de la course, devançant Akram Hemaizia (2e) et 
Hichem Lamouchi (3e). Chez les dames : Dihya Nasri a 
signé une belle performance en coiffant la couronne, sui-
vie de près par Nassima Smaïl (2e) et Hayet Anfel Azaidj 
(3e). Au-delà de l’émulation chronométrique, cette 20e 
édition s’est imposée comme un formidable vecteur de 
développement local. En sillonnant les joyaux historiques 
et urbains de la ville, les coureurs et les spectateurs ont pu 
redécouvrir la beauté des paysages et la richesse du patri-
moine de la wilaya. Hier, Béjaïa a couru vers le succès, 
réaffirmant avec brio sa double vocation de carrefour tou-
ristique et sportif. 

N. Bensalem.

LIGUE 1 MOBILIS 
L’OA renverse l’ESBA  
(2-1) et renoue avec la 
victoire 
L’OLYMPIQUE  Akbou s’est imposé 
face à l’ES Ben Aknoun (2-1, mi-
temps : 0-1), lors du match disputé 
vendredi au stade des Martyrs d’Ak-
bou, en clôture de la cinquième 
journée du championnat de Ligue 1 
Mobilis de football.   L’ESBA a 
trouvé la faille dès la 5e minute 
grâce à Tamimi. En seconde pério-
de, les Akbouciens ont renversé la 
tendance en l’espace de deux 
minutes : l’OA a d’abord égalisé par 
le défenseur Zaâlani (55’), avant de 
prendre l’avantage sur une tête du 
milieu de terrain Messiad (57’).  
Cette victoire précieuse permet aux 
joueurs de l’entraîneur Abdelkader 
Amrani de renouer avec le succès, 
après une mauvaise série de deux 
défaites et un nul. De son côté, 
l’Etoile concède son premier revers 
de la saison, après une victoire 
décrochée lors de la première jour-
née, suivie de trois nuls de rang. A 
l’issue de ce résultat, l’Olympique 
Akbou grimpe à la cinquième place 
avec 7 points, à égalité avec le MC 
Alger, le CS Constantine et la JS 
Kabylie, alors que l’ESBA stagne à 
la 9e position avec 6 unités.  Lors 
des principaux matchs de cette 5e 
journée, disputés lundi, mardi et 
mercredi, le CR Belouizdad a 
conforté sa place de leader en s’im-
posant face au nouveau promu, la JS 
El-Biar (3-2), au stade de Dar El-
Beïda (Alger).  Avec 13 points au 
compteur, le Chabab compte trois 
unités d’avance sur ses poursuivants 
directs, le MC Oran et l’USM Alger, 
vainqueurs respectivement sur la 
pelouse de l’US Biskra (1-0) et à 
domicile face à la JS Saoura (1-0). 
Pour sa part, le MC Alger, champion 
d’Algérie en titre, s’est contenté du 
point du nul face à l’ASO Chlef (1-
1), au stade Mohamed-Boumezrag 
de Chlef. Le Mouloudia, qui espé-
rait réaliser la passe de trois, s’est 
heurté à une accrocheuse formation 
chélifienne, qui aurait pu prétendre à 
un meilleur résultat.La sixième jour-
née débutera avec deux matchs au 
menu, CS Constantine - JS El-Biar 
(17h00) et MC Oran - USM Khen-
chela (19h00), et se poursuivra 
dimanche. Trois matchs ont été 
reportés à une date ultérieure : ES 
Ben Aknoun - USM Alger, MC 
Alger - ES Sétif et CR Belouizdad - 
Olympique Akbou, en raison de la 
participation du MCA, du CRB et 
de l’USMA aux compétitions afri-
caines interclubs, dont les matchs de 
la première manche du 2e tour préli-
minaire se jouent ce week-end. 
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EQUIPES NATIONALES 

Elyaz Zidane  
ne ferme aucune porte 

International français chez les jeunes, Elyaz Zidane n’a pas encore tranché concernant son avenir en 
sélection. Interrogé sur un possible arrivé chez les Verts, le défenseur du Red Star a préféré entretenir le 

suspense. Porter le nom de Zidane, c’est accepter d’être scruté en permanence. 

À
 20 ans seulement, Elyaz Zidane en a 
parfaitement conscience. Arrivé en 
France l’été dernier, le défenseur cen-

tral du Red Star sait que chacun de ses 
choix, sportifs comme personnels, sera dis-
séqué et commenté. Et cette attention 
prend une tout autre dimension dès qu’il 
s’agit de parler de son avenir international. 
Le dossier est d’autant plus sensible que 
son parcours en sélection est jusqu’ici tri-
colore. Le fils de Zinédine a porté le 
maillot des Bleus dans quatre catégories de 
jeunes, U17, U18, U19 et U20. Mais son 
frère Luca a, de son côté, choisi de 
défendre les couleurs de l’Algérie, ce qui 
alimente forcément les interrogations : 

Elyaz fera-t-il comme son grand frère ? 
«Ma priorité demeure ma progression avec 
mon club, le Red Star, ainsi que ma contri-
bution aux résultats de mon équipe», ajou-
te Elyaz. Sur le plan sportif, le Zidane 
junior possède déjà une expérience interna-
tionale intéressante.  
Il a remporté le Championnat d’Europe des 
moins de 17 ans avec la France en 2022, 
avant d’atteindre la finale européenne des 
moins de 19 ans en 2024. Selon le quoti-
dien français Le Parisien, son choix entre 
les Bleus et les Fennecs reste donc ouvert, 
dans l’attente de la suite de sa carrière. 
Interrogé sur le sujet dans les colonnes du 
Parisien, l’intéressé a préféré ne pas se 

dévoiler : « En grandissant au plus près de 
ce milieu et en assistant à de grandes 
finales avec mon père, on rêve de vivre ces 
émotions. À 20 ans, tout est possible. Je 
refuse de me mettre la pression et je préfè-
re me concentrer sur le terrain. Mon unique 
objectif actuel, c’est de tout donner pour le 
Red Star, de progresser et de faire gagner 
mon équipe.  
La suite reste à écrire. » Une réponse 
mesurée, qui ne ferme aucune porte et lais-
se le suspense entier. Pour l’instant, le 
jeune défenseur assume de ne penser qu’à 
son club et à sa progression, quitte à 
repousser une décision qui, tôt ou tard, 
finira par s’imposer à lui.

GUITOUN LIÉ À 
CHARLEROI JUSQU’EN 
2029 

CHARLEROI  a décidé de prolonger 
l’aventure avec Kévin Guitoun. L’inter-
national algérien est désormais lié au 
club belge jusqu’en juin 2029, une 
marque de confiance après ses presta-
tions convaincantes depuis son arrivée 
à l’été 2025. Rapidement intégré au 
groupe, le défenseur a séduit ses diri-
geants par son engagement, son leader-
ship et son esprit collectif. Des qualités 
qui avaient déjà convaincu Charleroi de 
lever définitivement son option d’achat 
l’été dernier. Sur le terrain, Guitoun 
répond présent. Titulaire lors des huit 
rencontres disputées par son équipe 
cette saison, il affiche déjà deux buts et 
deux passes décisives. Des statistiques 
qui confirment son bon début d’exerci-
ce. Heureux de poursuivre l’aventure, 
l’Algérien n’a pas caché sa satisfaction 
après cette prolongation: «Je suis vrai-
ment content de pouvoir m’inscrire 
dans la durée avec le Sporting. Il y a 
une vraie confiance entre le club et moi 
et, surtout, je me sens comme chez moi 
ici. Il y a de belles choses qui nous 
attendent encore.», a-t-il confié au site 
officiel du club. Guitoun a également 
évoqué sa relation avec les supporters, 
qu’il entend remercier par ses perfor-
mances: «Il y a vraiment une belle 
connexion entre les supporters et moi. 
Ça s’est fait naturellement, et j’essaie 
de leur rendre tout ce qu’ils me donnent 
en donnant le maximum sur le terrain. 
Je pense qu’ils le ressentent.», a-t-il 
ajouté. Arrivé en provenance du FC 
Metz à l’été 2025 sous la forme d’un 
prêt avec option d’achat, Guitoun avait 
été transféré définitivement en mai 
2026, avec un contrat initial courant 
jusqu’en 2028 et une année supplémen-
taire en option. Cette nouvelle prolon-
gation assure désormais son avenir à 
Charleroi jusqu’en juin 2029. 
  
  
COUPE DE LA CAF : LE 
TAS BOULEVERSE LE 
PROGRAMME DU CRB 

COUP  de théâtre dans le calendrier 
continental du Chabab. Le Tribunal arbi-
tral du sport a ordonné à la CAF de 
reporter les deux manches opposant le 
CR Belouizdad à l’AS Douanes de Mau-
ritanie. Le match aller, prévu ce samedi 
17 octobre à Nouakchott, et le retour, 
programmé entre le 23 et le 25 octobre, 
sont donc tous deux concernés. Cette 
situation découle d’un litige qui ne 
concerne pas directement les Algérois. Il 
remonte au tour précédent, lorsque l’AS 
Douanes ne s’est pas présentée à Cona-
kry, le 11 septembre, pour le match 
retour face au Hafia FC. La CAF avait 
alors retenu la force majeure et décidé 
de faire rejouer la rencontre, une déci-
sion que le club guinéen conteste depuis. 
Le Hafia avait saisi le jury d’appel de la 
CAF dès le 16 septembre, sans jamais 
obtenir de réponse. Il s’est donc tourné 
vers le TAS, qui a rendu une ordonnance 
de mesures provisionnelles dans le dos-
sier 2026/A/12858. Le Tribunal a 
notamment relevé que la décision de 
l’instance africaine fondée sur la force 
majeure ne comportait aucune motiva-
tion. De son côté, le Hafia y voit une vic-
toire importante : cette ordonnance pré-
serve ses droits et évite qu’une décision 
favorable sur le fond soit privée d’effet 
par un fait accompli sportif. Le club gui-
néen maintient que l’absence maurita-
nienne résultait de défaillances organisa-
tionnelles évitables, et non d’un cas de 
force majeure. La procédure se poursuit 
devant le TAS, qui devra trancher, et le 
CRB devra patienter pour connaître le 
nouveau calendrier de son tour prélimi-
naire. 

La décision est prise, opération obligatoire 
pour Adil Bourabaa 

LE COUPERET  est tombé pour Adil Bourabaa. Après les déclara-
tions très peu rassurantes de son entraîneur Patrick Videira, le ver-
dict médical s’est durci, le jeune milieu du Mans FC, souffrant 
d’une syndesmose, devra bel et bien passer par la case chirurgie 
pour soigner sa blessure, rapporte le média Foot Mercato. Une 
nouvelle qui confirme les craintes qui entouraient le joueur depuis 
son retour de sélection. Touché lors du dernier rassemblement avec 
la sélection nationale, le joueur de 21 ans espérait sans doute évi-
ter une intervention lourde, qui prolongera son absence. Toutefois, 
les examens passés et les différents avis médicaux consultés ces 
derniers jours n’ont laissé aucun doute au staff médical manceau. 
L’opération s’est imposée comme l’unique solution pour garantir 
une guérison complète. Le joueur et son club connaissent désor-
mais la marche à suivre, même si elle impose une longue période 
d’indisponibilité. Il s’agit d’un énorme coup dur pour le club sar-
thois, qui perd l’un de ses éléments les plus percutants pour une 
longue période. Le néo-international algérien est également tou-
ché, lui qui se voit stoppé net dans une ascension prometteuse. Si 
la durée exacte de son indisponibilité n’a pas encore été arrêtée par 
le club, une absence de trois mois est évoquée, ce qui met un terme 
à son année 2026. Le joueur devra donc patienter avant de retrou-
ver les terrains, et la suite de son rétablissement dépendra de l’évo-
lution de sa convalescence après l’opération. Pour Bourabaa 
comme pour Le Mans, l’objectif sera désormais de préparer au 
mieux cette période de rééducation, afin d’envisager un retour 
dans les meilleures conditions possibles
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M
ême si OpenAI domine toujours le 
marché, de nouvelles données mon-
trent que le chatbot d’intelligence 

artificielle de Google a fait des progrès 
impressionnants. Nous avons demandé à 
des professionnels d’expliquer leur préfé-
rence. 
Les visites sur gemini.google.com (le 
domaine Web du chatbot IA phare de 
Google) ont plus que doublé au cours de 
l'année écoulée, selon les nouvelles don-
nées de la société d'agrégation de données 
Similarweb. 
La page Web de Gemini représente désor-
mais 12,9 % du trafic Web total vers les 
outils d'IA générative en ligne, selon Simi-
larweb, contre 6,4 % en 2024! 
Les données montrent également que l'uti-
lisation du ChatGPT sur le Web domine 
largement celle des autres principaux chat-
bots, représentant environ 74 % du trafic 
Web total des chatbots IA! Mais ce chiffre 
est en baisse par rapport à l'année derniè-
re, où il s'élevait à environ 87 % (!), ce qui 
indique un possible relâchement de l'em-
prise sur le marché à mesure que d'autres 
chatbots d'IA conversationnelle rejoignent 
le marché et que des concurrents comme 
Google et Anthropic développent leurs 
offres en matière d'IA. 
Le trafic vers Grok de xAI a connu un 
déclin marginal au cours des six derniers 
mois (de 3,1 % à 2 %), tandis que celui de 
Microsoft Copilot est resté à peu près 
stable (représentant actuellement 1,2 % du 
trafic total), selon Similarweb. 
 
LLiimmiitteess  mméétthhooddoollooggiiqquueess 
Similarweb reconnaît que sa méthodologie 
de mesure est imparfaite, car les visites à 
l'adresse Web principale d'un chatbot ne 
reflètent pas nécessairement l'utilisation 
réelle dans son ensemble. 
En effet, dans le cas de Google, Gemini a 
été intégré à un certain nombre d'outils 
d'IA de l'entreprise, notamment AI Over-
views (Aperçu généré par IA), qui est 
devenu une fonction essentielle de son 
moteur de recherche.  
La mesure des visites sur 
gemini.google.com ne reflète donc qu'une 
petite part d'un gâteau probablement beau-
coup plus grand. 

"La comparaison entre Gemini et 
ChatGPT est trompeuse car elle ne tient 
pas compte des initiatives plus larges de 
Google en matière d'IA", a déclaré David 
Carr, porte-parole de Similarweb, à 
ZDNET par courrier électronique. "Nous 
avons travaillé sur la segmentation de la 
contribution de Gemini à la recherche 
Google, mais c'est plus difficile, car il faut 
tenir compte à la fois des aperçus de l'IA et 
du mode IA." 
Pour obtenir une image plus complète du 
chatbot d'IA le plus populaire, il faut éga-
lement tenir compte des téléchargements 
d'applications et du nombre d'utilisateurs 
actifs. 
 
CCee  qquuee  GGeemmiinnii  aa  ddee  pplluuss  qquuee  lleess  aauuttrreess  
cchhaattbboottss 
Il n'en reste pas moins que le pic de trafic 
sur le site Web de Gemini est impression-
nant, surtout si on le compare au déclin ou 
au plafonnement d'outils similaires. 
Qu'est-ce qui explique cette croissance 
spectaculaire ? 
interrogé les utilisateurs sur les points 
forts de Gemini par rapport à d'autres chat-
bots, un certain nombre d'entre eux ont 
souligné son utilité pour un large éventail 
de tâches, même si ses concurrents excel-
lent dans des domaines plus spécialisés. 
"Comparé à Gemini, ChatGPT et Claude 
sont plus utiles pour la rédaction en pro-
fondeur et l'idéation, mais pour les tâches 
rapides et quotidiennes, Gemini est inéga-
lé", déclare Baruch Labunski, fondateur de 
la société de référencement Rank Secure. 
"Il est vrai que Gemini n'est pas parfait... 
Néanmoins, pour l'organisation quotidien-
ne et les tâches de routine, c'est sur Gemi-
ni que je compte le plus."  
A savoir, Rank Secure a un partenariat 
stratégique avec le géant Google, ce qui 
donne un accès anticipé à certaines fonc-
tionnalités bêta, entre autres avantages. 
De même, Jenny Kay Pollock, cofondatri-
ce de Women X AI, une plateforme conçue 
pour mettre en relation les femmes tra-
vaillant dans le secteur de l'IA, a déclaré 
que les outils basés sur Gemini tels que 
NotebookLM et Gemini 2.5 Flash Image 
(alias Nano Banana) donnent à Google 
une longueur d'avance sur ses concurrents. 

"Chaque modèle de fondation a ses points 
forts", a-t-elle déclaré . 
"ChatGPT pour la créativité, Claude pour 
la profondeur et Gemini pour le travail 
intégré et multimodal". A noter : Gemini 
2.5 Flash Image est accessible via le site 
Web de Gemini, mais NotebookLM est 
une plate-forme distincte, de sorte que la 
popularité de cette dernière ne peut pas 
être directement liée à l'augmentation du 
trafic sur le site Web au cours de l'année 
écoulée. 
D'autres utilisateurs ont également men-
tionné le facteur d'intégration, notant que 
la principale force de Gemini réside dans 
le fait qu'il peut puiser de manière transpa-
rente dans leurs données personnelles à 
travers la suite d'autres services de 
Google. 
"Le fait que Gemini s'intègre à des outils 
tels que Gmail ou Google Docs signifie 
que mon flux de travail, de la recherche à 
la création de contenu, est beaucoup plus 

fluide", déclare Michael Pedrotti, cofon-
dateur de GhostCap, une société qui pro-
pose l'hébergement de serveurs de jeux 
vidéo et soutient une communauté de 
joueurs en ligne.M. Labunski abonde dans 
le même sens : "Gemini s'intègre parfaite-
ment dans mon écosystème de services 
Google", déclare-t-il. "La capacité d'inté-
gration transparente avec Gmail, Drive et 
Docs signifie que je n'ai pas besoin de jon-
gler avec plusieurs applications pour 
effectuer mon travail." 
D'autres développeurs se sont également 
penchés plus fortement sur l'intégration de 
leurs chatbots d'IA phares avec des ser-
vices de productivité personnels et profes-
sionnels populaires. Au début du mois, par 
exemple, Microsoft a annoncé que son 
assistant d'IA Copilot pouvait se connecter 
aux comptes personnels des utilisateurs et 
en extraire des informations dans Outlook, 
Google Drive, Gmail et d'autres applica-
tions. 

TECH

Usage de l’IA : ces utilisateurs préfèrent 
désormais Gemini à ChatGPT et voici pourquoi 

DEPUIS son arrivée, l'interface Liquid 
Glass d'iOS 26 est accusée de vider les 
batteries à vitesse grand V. Pourtant, des 
tests poussés révèlent que ce procès en 
sorcellerie n'était peut-être qu'une tempête 
dans un verre d'eau. 
Le nouveau design translucide d'Apple a 
fait couler beaucoup d'encre et a surtout 
fait naître une angoisse chez les utilisa-
teurs : faut-il choisir entre un bel affichage 
et une autonomie décente ? La crainte était 
simple, ces jolis effets de transparence 
devaient forcément avoir un coût énergé-
tique. Le verdict, sans appel, vient de tom-
ber et risque de calmer bien des esprits. 
Le grand frisson pour… pas grand-chose 
Des experts un peu tatillons se sont pen-
chés sur la question avec un iPhone 17 Pro 
Max flambant neuf. Ils ont comparé le 
mode totalement transparent au nouveau 
mode teinté, censé être plus sobre. Le 
résultat ? Pratiquement aucune différence. 
Après des heures de tests rigoureux, la 
consommation ne varie que d'un minuscu-
le pourcent, une miette insignifiante dans 

la journée d'un téléphone. En réalité, ces 
effets visuels sont une promenade de santé 
pour les puces modernes d'Apple. Activer 
ou non la transparence ne change donc 
rien à l'affaire, sauf pour le plaisir des 
yeux. Le choix entre un aspect cristallin 
ou plus opaque relève purement de l'esthé-
tique, sans conséquence sur votre précieux 
pourcentage de batterie. 
Alors, au lieu de vous escrimer dans les 
réglages de transparence, concentrez-vous 
sur ce qui marche vraiment. Le bon vieux 
mode économie d'énergie, la baisse de la 
luminosité ou encore le passage au mode 
sombre sur les écrans OLED restent vos 
meilleurs alliés. Laissez donc Liquid 
Glass tranquille, il n'a rien fait à votre bat-
terie. Promis. 

iOS 26 : la nouvelle interface Liquid Glass 
ruine t elle votre batterie ? 
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TECH

U
n jour seulement après le lancement 
de ChatGPT Atlas, son navigateur 
web gratuit basé sur son célèbre chat-

bot, OpenAI promet déjà une série de 
mises à jour pour améliorer l'expérience 
utilisateur et renforcer sa compétitivité 
face aux géants de la technologie qui 
dominent depuis longtemps le secteur de 
la recherche en ligne. 
« Nous nous concentrons vraiment sur la 
création du meilleur produit pour vous 
tous, et depuis son lancement, l'équipe 
s'est investie à fond pour l'améliorer », a 
écrit Adam Fry, chef de produit chez Ope-
nAI. Son commentaire s’accompagnait 
d'une liste décrivant des « problèmes à très 
court terme » que l'entreprise allait « cor-
riger dans les semaines à venir ». 
(la société mère a intenté une action en 
justice contre OpenAI en avril 2025, l’ac-
cusant d’avoir enfreint ses droits d’auteur 
lors de la formation et de l’exploitation de 
ses systèmes d’IA.) 
Cela donne un aperçu des développements 
techniques auxquels les utilisateurs peu-
vent s’attendre et de l’évolution probable 

du nouveau navigateur au fil du temps. 
ChatGPT permet désormais aux parents de 
restreindre le contenu et les fonctionnali-
tés pour les adolescents 
 
Quuee  ccoonnttiieenntt  llaa  lliissttee  ddeess  ccoorrrreeccttiiffss  
ppoosstt--llaanncceemmeenntt  ?  
Le troisième élément de la liste de Fry, par 
exemple, est la « prise en charge multipro-
fil ». Il s’agit probablement d’une option 
permettant aux utilisateurs de créer des 
profils distincts, chacun avec ses propres 
paramètres, son historique de navigation 
et ses applications associées. Des naviga-
teurs concurrents comme Chrome et Safa-
ri proposent déjà cette fonctionnalité. 
 
LL''IIAA  ggéénnèèrree  ddééssoorrmmaaiiss  pplluuss  ddee  5500%  ddeess  
nnoouuvveeaauuxx  ccoonntteennuuss  eenn  lliiggnnee,,  sseelloonn  
cceettttee  ééttuuddee  
OpenAI compte aussi améliorer la person-
nalisation des suggestions dans Atlas, un 
projet sur lequel l'entreprise travaille pour 
l'ensemble de ses outils d'IA : 
les entraîner à générer des résultats spéci-
fiquement adaptés aux préférences de 
chaque utilisateur. C'était l'une des correc-

tions techniques promises par le PDG de 
l'entreprise, Sam Altman, pour GPT-5, à la 
suite des débuts décevants de ce modèle 
en août dernier. La liste de Fry comprend 
plusieurs éléments relatifs aux capacités 
d'agent d'Atlas. Le navigateur propose 
actuellement un « mode agent » expéri-
mental pour les abonnés ChatGPT Plus et 
Pro, qui lui permet de consulter l'histo-
rique de navigation d'un utilisateur et 
d'exécuter de manière autonome des 
tâches web complexes, telles que la 
recherche d'options de vol sur des sites de 
voyage, la rédaction de courriels ou la pré-
paration d'une commande en ligne. 
Par exemple, il a indiqué que l'entreprise 
allait « améliorer le sous-déclenchement 
de ChatGPT grâce au mode agent », c'est-
à-dire la capacité du système à utiliser 
automatiquement le mode agent lorsque 
cela constitue une réponse appropriée à 
une demande utilisateur.  
Il a également indiqué que les futures ver-
sions d'Atlas incluraient des animations 
plus détaillées du raisonnement par chaîne 
de pensée pour le mode agent, permettant 
aux utilisateurs d'évaluer précisément 

comment le système atteint un résultat 
donné. 
Fry ajoute que son équipe est ouverte à 
recevoir davantage de suggestions des uti-
lisateurs pour améliorer Atlas, et que 
d'autres correctifs impliquant des parte-
naires tiers sont prévus, mais qu'il n'est pas 
en mesure d’en faire état. 
Le chatbot d'assistance d'OpenAI ignore 
totalement le fonctionnement de ChatGPT 
Un nouvel avenir pour les navigateurs 
Atlas représente un défi direct pour 
Google, Microsoft et Apple, les géants de 
la technologie qui dominent depuis long-
temps le secteur de la navigation en ligne. 
OpenAI espère pouvoir vendre un nou-
veau modèle de navigation web, fonda-
mentalement différent du paradigme 
auquel nous sommes habitués depuis des 
décennies, basé sur la saisie de requêtes 
dans une barre de recherche et l'affichage 
d'une longue liste de liens internet. 
D'autres entreprises, comme Perplexity et 
Atlassian, s'attaquent également à ce 
modèle de navigateur traditionnel avec 
leurs propres navigateurs web, intégrant 
l'IA au cœur de leurs systèmes.

Contre la domination de Google  
et Microsoft sur les navigateurs,  

OpenAI s'efforce de rattraper  
rapidement son retard. 

 

OpenAI prévoit déjà des évolutions pour son navigateur Atlas 

La dernière mise à jour de 
Windows 11 introduit une 
refonte du menu Démarrer 
DÉSORMAIS disponible pour les utilisa-
teurs Insider de Windows 11, cette mise à 
jour vise à rendre le menu Démarrer plus 
convivial et plus flexible. 
Je n'aime pas le menu Démarrer de Win-
dows 11. Je le trouve lourd, peu flexible et 
tout simplement insipide. C'est pourquoi 
j'utilise un substitut du menu Démarrer, 
notamment Start11 de Stardock, sur mon 
PC principal. 
J'utilise toujours le menu Démarrer sur 
mes machines virtuelles Windows 11. 
Pour celles-ci, j'espère que Microsoft cor-
rigera certains défauts et imperfections. 
Cela semble être l'objectif d'une nouvelle 
mise à jour. 
Déployée progressivement pour les utili-
sateurs de Windows 11 Insider, elle propo-
se enfin un menu Démarrer repensé. Dans 
un article de blog, Microsoft indique que 
ce nouveau menu vous permettra d'accé-
der à vos applications plus rapidement et 
plus facilement, afin que vous puissiez 
trouver ce dont vous avez besoin plus faci-
lement. Des modifications ont également 
été apportées à l'Explorateur de fichiers et 

à la barre des tâches. 
 
MMeennuu  DDéémmaarrrreerr 
Pour commencer, la section « Tous » appa-
raît directement sur la page principale du 
menu Démarrer, au lieu d'être une zone 
distincte à laquelle vous devez accéder en 
la sélectionnant. Elle est également dérou-
lante : vous pouvez donc simplement faire 
défiler l'écran pour afficher toutes vos 
applications. Au lieu de vous limiter à une 
liste alphabétique des applications instal-
lées, le nouveau menu permet de basculer 
entre la vue par catégories et la vue en 
grille. Avec la vue par catégories, vos 
applications sont classées par type dans 
des dossiers. Avec la vue en grille, vos 
applications sont à nouveau classées par 
ordre alphabétique, mais avec plus d'espa-
ce horizontal pour une meilleure visibilité. 
Choisissez l'une ou l'autre vue et le menu 
Démarrer mémorisera votre choix. 
Le menu remanié s'adapte également à la 
taille de votre écran. Sur un écran plus 
grand, vous pouvez voir davantage d'ap-
plications épinglées, d'applications recom-
mandées et de catégories. Vous pouvez 
également développer ou réduire les sec-
tions Épinglées et Recommandées selon 
vos préférences. 

De plus, un nouveau volet pour Lien avec 
Windows vous permet d'accéder aux 
appels et aux messages sur votre iPhone 
ou téléphone Android connecté. Si cela ne 
vous intéresse pas, vous pouvez facile-
ment masquer ce volet. 
 
EExxpplloorraatteeuurr  ddee  ffiicchhiieerrss 
Outre le menu Démarrer, l'Explorateur de 
fichiers bénéficie également de quelques 
ajustements. La page d'accueil de l'Explo-
rateur de fichiers affiche désormais les 
fichiers recommandés pour les comptes 
Microsoft et les comptes locaux. Si cette 
option est activée, cette zone affichera les 
fichiers que vous utilisez fréquemment, 
les fichiers que vous avez récemment télé-
chargés ou les fichiers que vous avez ajou-
tés à la galerie de l'Explorateur de fichiers. 
Si vous préférez ne pas voir cela, vous 
pouvez facilement le désactiver. 
En survolant un fichier dans l'Explorateur 
de fichiers, vous verrez apparaître des 
commandes telles que « Ouvrir l'emplace-
ment du fichier » et « Demander à Copilot 
». Initialement, cette option sera dispo-
nible uniquement pour les comptes Micro-
soft personnels, mais sera bientôt étendue 
aux comptes professionnels et scolaires. 
 

Baarrrree  ddeess  ttââcchheess 
La barre des tâches de Windows bénéficie 
de quelques modifications. 
L'icône de la batterie dans la barre d'état 
système affiche désormais différentes cou-
leurs pour indiquer l'état de charge. Une 
icône verte signifie que votre PC est en 
charge et en bon état. Une icône jaune 
indique que la batterie est à 20 % ou 
moins. De plus, vous pouvez activer une 
option pour afficher le pourcentage de bat-
terie dans la barre d'état système. Survoler 
l'icône d'une application ouverte dans la 
barre des tâches affichera un nouveau bou-
ton « Partager avec Copilot ». Ce bouton 
active Copilot Vision, qui peut analyser le 
contenu du fichier et répondre à des ques-
tions. Vous ne souhaitez pas voir ce bou-
ton ? Vous pouvez facilement le désactiver 
dans les paramètres de la barre des tâches. 
 
Avec la dernière mise à jour, Microsoft a 
rendu encore plus difficile le choix d'un 
compte local lors de l'installation de Win-
dows 11. Mais au moins, vous pouvez 
désormais nommer votre dossier utilisa-
teur par défaut. Auparavant, Windows 
choisissait automatiquement un nom de 
dossier en fonction de votre nom d'utilisa-
teur, ce qui n'était pas toujours idéal.
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A
 Dallas comme partout 
ailleurs dans les villes 
hôtes de la Coupe du 

monde, la fête du football bat 
son plein. Après avoir sillonné 
Los Angeles en long, en large et 
en travers, et fait un petit stop 
par Kansas City pour voir 
Messi claquer un triplé histo-
rique et écrabouiller un mollet 
sans se faire reprendre par la 
patrouille, c’est ici que nous 
avons posé notre baluchon, 
pour humer l’air d’un Texas qui 
fascine et interroge à la fois. 
Mais, si les supporters étran-
gers, qu’ils soient Anglais, 
Croates, Mexicains ou 
Coréens, s’ambiancent au stade 
d’Arlington, devant les écrans 
géants du centre-ville ou dans 
les spectacles de rodéo, certains 
locaux n’ont pas vraiment la 
tête au ballon rond. C’est le cas 
de John, 34 ans, membre de 
plusieurs groupes militants 
comme le « Democratic Socia-
lists of America » et le « Movi-
miento », pourtant immense fan 
de sport et fier de vivre dans 
une ville « qui détient cinq 

grandes équipes des cinq sports 
les plus populaires aux Etats-
Unis ». 
« J’aimerais m’intéresser à la 
Coupe du monde mais com-
ment peut-on avoir la tête à ça 
quand on voit ce qu’il se passe 
ici au même moment ? », nous 
dit-il, les yeux dans le vague. « 
Ici », c’est l’aéroport de Love 
Field, le deuxième de la ville en 
taille et en importance, après 
l’aéroport international de Fort 
Worth. Si la plupart des suppor-
ters transitent par ce dernier, 
Love Field n’en reste pas moins 
une plaque tournante pour les 
vols domestiques durant le 
Mondial. 
 
UUnn  ééttrraannggee  bbaallaaii  nnoonn  llooiinn  ddeess  
tteerrmmiinnaauux  ddee  LLoovvee  FFiieelldd 
A quelques centaines de mètres 
des terminaux, dans une zone 
plus reculée de l’aéroport, loin 
des regards des fans, c’est 
l’autre visage de l’Amérique de 
Donald Trump que nous avons 
sous les yeux. Armé de son 
téléobjectif Nikkon à longue 
portée, John scrute un étrange 
ballet qui se joue sur le tarmac 
un peu à l’écart. Celui des 
avions utilisés par l’ICE, la 
police de l’immigration, soit 
pour renvoyer directement les 
sans-papiers à l’étranger, soit 
pour les déposer à Dallas avant 
de les envoyer dans l’un des 
trois centres de détention du 
Texas, l’Etat qui « accueille » le 

plus grand nombre de détenus 
du pays. Et ce dans des propor-
tions gigantesques puisque ce 
ne sont pas moins de 25 à 30 % 
des sans-papiers amenés à être 
expulsés qui sont enfermés 
dans la région. Après trois 
heures d’attente à scruter le ciel 
depuis son poste d’observation, 
sur le rooftop du parking C de 
Love Field, les yeux rivés sur 
FlightAware, une application 
similaire à FlightRadar, un pre-
mier appareil intrigue John. « 
Vous voyez cet avion de la 
compagnie Eastern Air qui 
s’approche du parking ? C’est 
probablement celui que mon 
informateur, qui travaille dans 
un autre aéroport du pays, m’a 
annoncé. » 
C’est en effet sur ce parking 
privé d’une autre compagnie 
aérienne (Atlantic Aviation) 
que les détenus transitent dans 
le plus grand secret depuis le 
retour de Trump au pouvoir. « 
Atlantic Aviation n’effectue pas 
les vols elle-même mais fournit 
les infrastructures et les ser-
vices nécessaires à leur fonc-
tionnement. Nous estimons 
qu’une entreprise locale ne 
devrait pas participer à ce sys-
tème de déportation », peste le 
jeune homme. 
 
448  ddéétteennuuss  ppiieeddss  eett  ppooiinnggss  
lliiééss  ddeesscceennddeenntt  dd’’aavviioonn 
Au moment où cet avion - aussi 
utilisé pour ses vols commer-

ciaux - stoppe sa course, trois 
bus garés depuis plusieurs 
heures à quelques encablures se 
positionnent au pied de l’appa-
reil. Des gens s’affairent pour 
installer l’escalier duquel des-
cendent des hommes habillés 
en noirs (« les agents de l’ICE 
», assure John, les yeux fixés 
sur l’écran de son appareil 
photo, zoom maximum enclen-
ché). 
Il faudra patienter encore un 
bon quart d’heure avant de voir 
d’autres personnes en des-
cendre, visiblement solidement 
menottés aux mains et aux 
pieds, direction les bus de tran-
sit. On n’en compte pas moins 
de 48. John nous explique que 
l’Immigration and Customs 
Enforcement travaille main 
dans la main avec CSI Aviation, 
une société privée qui sous-trai-
te ensuite les opérations de 
transports de détenus à plu-
sieurs compagnies aériennes 
domestiques (Eastern Air, Air 
Wisconsin et GlobalX) ou de 
jets privés (Atlantic Aviation et 
Signature Aviation). C’est 
d’ailleurs sur l’une de ces com-
pagnies aériennes que la sélec-
tion anglaise a eu le loisir de 
voler le 13 juin dernier. 
Ces compagnies n’hésitent pas 
non plus à vendre leurs services 
aux supporters de football et à 
utiliser les lumières du Mondial 
pour communiquer sur les 
réseaux sociaux. 

Oïmiakon, L’endroit 
habité le plus froid du 
monde 

OÏMIAKON est un village russe de 
Sibérie orientale. C’est l’endroit 
habité qui enregistre les tempéra-
tures les plus basses dans le monde, 
à cause de sa situation entre deux 
chaînes de montagnes qui y retien-
nent l’air froid. Une température de -
71.2°C y fut enregistrée, la plus 
basse jamais atteinte dans une zone 
habitée. La température moyenne y 
est de -46 °C en janvier et le sol y est 
gelé en permanence. A titre compa-
ratif, la température d’un congéla-
teur est de -18°C. Il fait tellement 
froid à Oïmiakon que l’eau bouillan-
te jetée en l’air se transforme en 
glace avant même de toucher le sol. 
 
Dormir avec la télé 
allumée est lié à la 
dépression ! 

UNE RECHERCHE réalisée sur des 
hamsters, a prouvé que l’exposition 
à une source de lumière la nuit lors-
qu’on est couché peut conduire à 
toutes sortes de conséquences néga-
tives sur la santé, dont les troubles 
du sommeil, l’anxiété et la dépres-
sion. 
Cependant, une bonne nuit de som-
meil dans l’obscurité totale amélio-
rera significativement votre humeur. 
 
 
Un trader a fait perdre 
85 millions d’euros à 
sa société en vendant 
610 000 actions à 6 
yens au lieu de vendre 
6 actions à 610 000 
yens ! 

UN TRADER basé à Tokyo, au 
Japon, a coûté à ses employeurs de 
UBS Warburg environ 85 millions 
d’euros en 2001, après avoir déposé 
une commande incorrecte et vendu 
610 000 actions à six yens plutôt que 
six actions à 610 000 yens comme il 
l’avait prévu. 
Le trader négociait des actions de 
Dentsu, une agence de publicité 
japonaise qui a fait ses débuts à la 
bourse de Tokyo quelques jours 
auparavant. Le trader a démissionné 
dès qu’il a fait l’erreur. 
 

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

Lorsqu’on reçoit un appel de la 
police annonçant que notre 
véhicule volé a été retrouvé, on 
pousse généralement un soupir 
de soulagement. Mais le pro-
priétaire d’une luxueuse voiture 
de sport aux États-Unis risque 
d’accueillir la nouvelle avec 
beaucoup moins d’enthousias-
me: les voleurs ont complète-
ment démonté sa Porsche. Les 
photos diffusées par la police de 

Los Angeles montrent l’ampleur 
du travail des malfaiteurs. Il ne 
reste pratiquement plus rien de 
la voiture. 
L’habitacle, le moteur, les roues 
et les phares: tout a disparu.  
Ce modèle, dont le prix dépasse 
les 200.000 euros sur le marché 
belge, doit sans conteste être 
considéré comme une perte tota-
le.  
Il ne reste plus rien sur le véhi-

cule qui lui permettrait de bou-
ger. Il n’en reste que la carrosse-
rie, et encore.  
Les voitures de sport haut de 
gamme comme la Porsche 911 
sont souvent ciblées par les 
voleurs en raison de la grande 
valeur de leurs pièces détachées, 
qui peuvent être rapidement 
démontées puis revendues sur le 
marché noir plus aisément 
qu’un véhicule complet.

• 
 les militants qui docu

mentent les vols affrétés 
par l’ICE, la police anti
immigration de Donald 
Trump, en pleine Coupe 

du monde à Dallas

Une Porsche volée de grande valeur retrouvée par la police, 
mais la voiture a été entièrement dépouillée 

Les matchs se succèdent comme les vols discrets de l’ICE pour expulser à la pelle

LE SAVIEZ VOUSJ Indépendant

USA



Un étrange balai non loin des 
terminaux de Love Field

48 détenus pieds et poings 
liés descendent d’avion
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Projet "Earth’s Black Box": qu'est ce que cette "boîte 
noire de la Terre" qui verra le jour en 2026 ? 

"À
 moins d'une transformation radi-
cale de notre mode de vie, le 
changement climatique et autres 

périls d'origine humaine entraîneront l'ef-
fondrement de notre civilisation". Alors, 
comment communiquer aux générations 
futures ? Un projet de grande envergure, 
mené depuis 2021, pourrait s'achever 
d'ici la fin de l'année. Baptisé "Earth’s 
Black Box", pour "boîte noire de la 
Terre", il a pour but de laisser des traces 
de nos actions et nos manquements pour 
tenter d'enrayer le réchauffement clima-
tique. 
 
EEnrreeggiissttrreerr  lleess  aaccttiioonss  ccoonttrree  llee  
rréécchhaauuffffeemmeentt  cclliimmaattiiqquuee 
Inspirée par l'enregistreur de vol indes-
tructible d'un avion, "la boîte noire de la 
Terre enregistrera une multitude de don-
nées et de mesures relatives à la santé de 
notre planète. Ainsi, les générations 

futures pourront tirer des leçons de nos 
erreurs", résume l’agence australienne 
Rouser Lab en charge de ce projet depuis 
la COP 26 en 2021. 
 

"  La boîte noire de la Terre  
contiendra l'histoire de la façon dont 

l'humanité a réagi à la crise climatique. 
Il nous appartient à tous de déterminer 

comment cette  
histoire se terminera"."  

 
Son but est d'enregistrer les publications 
en lien avec le réchauffement climatique 
et les actions mises en place pour le 
ralentir. Cela peut être des données pro-

venant d'agences spatiales, d'organismes 
météorologiques et d'universités, mais 
aussi des discours, des reportages, des 
articles universitaires et des publications 
sur les réseaux sociaux. 
 
EEaarrtthh’’ss  BBllaacckk  BBooxx  :  lleess  cchhiiffffrreess  
iimmpprreessssiioonnnnaannttss  ddee  ccee  pprroojjeett 
Pour parvenir à un tel projet, les moyens 
mis à disposition sont importants. Tout 
d'abord, le choix de la placer en Tasmanie 
n'est pas dû au hasard. La boîte noire 
"sera construite sur du granit vieux de 
500 millions d'années, dans une région 
reculée de la côte ouest de la Tasmanie. 
C'est l'un des endroits les plus stables de 

la planète, tant sur le plan géologique que 
politique", continue l'agence Rouser Lab. 
Elle sera haute de 4 m et s'allongera sur 
16 m. Ses murs seront en béton armé et 
en acier. "Elle est conçue pour résister à 
toutes les menaces possibles, notamment 
les cyclones, les tremblements de terre, 
les incendies, les inondations et les 
attaques". De plus, la structure dispose de 
fondations renforcées et "comporte des 
cavités verticales de 15 m de profondeur 
creusées dans le granit sous-jacent pour 
la production d'énergie thermoélec-
trique". Enfin, le toit est équipé de 36 
panneaux solaires protégés par plusieurs 
couches de verre trempé. "À l'intérieur se 
trouvent un compartiment de stockage de 
données, des compartiments de stockage 
d'énergie et une chambre d'accès". 
S'il s'agit d'un projet d'envergure, rien ne 
dit que ce dernier sera un jour utile pour 
les générations futures.

Le réchauffement climatique est déjà là. Selon des chercheurs, la question de  
la viabilité à long terme de notre civilisation pourrait être remise en question du fait 
des nombreux risques (climat, guerres…). Aussi, des chercheurs conçoivent, depuis 
2021, une "boîte noire de la Terre", inspirée des dispositifs utilisés dans les avions. 

 

Un processus caché qui 
transforme le magma en 
force explosive révélé par 
une étude 
DES CHERCHEURS britanniques ont 
identifié un mécanisme encore sous-esti-
mé dans les éruptions volcaniques : la 
surchauffe du magma. Voici comment il 
pourrait influencer le déroulement et l'in-
tensité de ces événements. 
omment expliquer que certaines érup-
tions volcaniques soient particulièrement 
explosives ? Des chercheurs de l'Univer-
sité de Manchester (Royaume-Uni) 
apportent un nouvel éclairage sur cette 
question.  
Dans leurs travaux publiés dans la revue 
Nature Communications, les auteurs ont 
étudié le processus qui peut transformer 
le magma en une force explosive. Ils ont 
constaté que "l'histoire thermique" du 
magma, et notamment un phénomène de 
"surchauffe", pourrait jouer un rôle dans 
le déclenchement et l'intensité des érup-
tions volcaniques. 

Point de départ de ces travaux, l'éruption 
du volcan Tajogaite sur l'île de La Palma, 
dans l'archipel espagnol des Canaries, en 
2021. Pendant près de trois mois, ce vol-
can a projeté des fontaines de lave attei-
gnant parfois plusieurs centaines de 
mètres de hauteur et recouvert de vastes 
zones sous des coulées de magma. Les 
chercheurs ont utilisé des échantillons 
collectés lors de cette éruption afin de 
mieux comprendre les mécanismes qui 
contrôlent le comportement du magma 
avant et pendant son ascension vers la 
surface. 
Comment la cristallisation du magma 
influence les éruptions volcaniques 
Dans le cadre de leurs travaux, les scien-
tifiques ont reproduit en laboratoire les 
conditions des réservoirs magmatiques 
situés sous les volcans.  
Grâce à une technique d'imagerie par 
rayons X, ils ont pu observer en temps 
réel la formation des cristaux à l'intérieur 
du magma et suivre son évolution sous 
des conditions de température et de pres-
sion extrêmes. 

Quu''eesstt--ccee  qquuee  llaa  ccrriissttaalllliissaattiioonn  dduu  
mmaaggmmaa  ?? 
La cristallisation est le processus par 
lequel le magma, une roche en fusion 
présente sous la surface terrestre, refroi-
dit progressivement et forme des cris-
taux. Cette transformation modifie ses 
propriétés physiques, notamment sa vis-
cosité, c'est-à-dire sa capacité à s'écouler. 
Un magma riche en cristaux devient 
généralement plus épais et plus lent, tan-
dis qu'un magma pauvre en cristaux reste 
plus fluide. 
Les résultats ont mis en évidence une 
forte différence en fonction de l'état ther-
mique initial du magma. Lorsque celui-ci 
n'avait pas été fortement chauffé aupara-
vant, les premiers cristaux apparaissaient 
en une vingtaine de minutes. En 
revanche, lorsqu'il avait subi une impor-
tante surchauffe, la cristallisation était 
retardée de plus de huit heures. 
 
AAmméélliioorreerr  llaa  ssuurrvveeiillllaannccee  vvoollccaanniiqquuee 
"Les modèles actuels d'aléa volcanique 
se concentrent généralement sur la chi-

mie du magma, sa teneur en gaz et les 
variations de pression", détaille dans un 
communiqué Margherita Polacci, maître 
de conférences en volcanologie à l'Uni-
versité de Manchester et co-auteure de 
l'étude. 
La chercheuse estime que l'histoire ther-
mique du magma constitue un facteur 
supplémentaire à prendre en compte. 
Selon elle, ces travaux montrent que la 
surchauffe peut modifier la vitesse de 
cristallisation et, par conséquent, influen-
cer l'évolution d'une éruption volcanique. 
Selon les chercheurs, ces résultats pour-
raient améliorer l'interprétation des don-
nées de surveillance volcanique et aider 
les scientifiques à mieux prévoir le com-
portement des éruptions. 



www.jeune-independant.net 
Fondé le 28 mars 1990 

QUOTIDIEN NATIONAL 
D’INFORMATION 
 
Maison de la Presse 
Tahar-Djaout 
1, rue Bachir-Attar, 
Place du 1er-Mai 
16016 Alger 
 
Tél. :  
(020) 06.44.02 
(070 25.19.19 
Fax : (020) 06.38.26 
 

Edité par la SARL Groupe 
Presse et Communication au 
capital de 9 764 000 DA 

***** 
 

Gérant 
ALI MECHERI 
Directeur  

de la publication  
BOUDJEDRI TAHAR 

(KAMEL MANSARI) 
***** 

IMPRESSION 
SIMPRAL 

****** 

PUBLICITÉ 
Régie pub JI 
Tél. : (021) 66.26.13 
Fax : (021) 66.06.10 
jeuneindependant@yahoo.fr 

   CONTACTEZ AUSSI 
ANEP 

« POUR  VOOTRRE  PUUBLICIITTEE    
S'ADRESSSSER  AA  :  
LL’EEntreprisee  Nattiionnaalee  dee    
communiiccaattiioon,  dd''EEddiittiioonn  eett  ddee  
PPuubliicciitté  »  AAgeennccee  AANNEEPP  01,,  AAveennuuee  
PPaasstteeuurr  AAllggeerr.    
 

 

TTéélléépphoonee  ::  (00200)  005..2200..911  
((0220))  055..110..422    
Faax::  ((002200))  0055..1111..448  

((002200))  0055..113..4455    
((002200))  0055..113..77    
EE-mmaaiill::  aaggeennccee..rreeggiiee@aanneepp..ccoomm..ddz    
pprrooggrrammmmattiioonn..rreeggiiee@@anneepp..ccoomm..ddz    
aggeennccee..oorrann@@anneepp..ccoomm..ddz    
aggeennccee..annnnabba@@anneepp..ccoomm..ddz    
aggeennccee..oouuarrgglla@@anneepp..ccoomm..ddz    
aggeennccee..ccoonnssttannttiinnee@@anneepp..ccoomm..ddz  
****** 

BUREAUX RÉGIONAUX 
• Annaba 

3, rue Ibn Khaldoun, Annaba 
 
Mob. :  
(0662) 18.41.81 
Fax :  
(038) 80.20.36 

• Tizi Ouzou 
6, rue Capitaine Si Abdallah 
15 000 
Tizi Ouzou 
Tél. :  
(026) 22.95.62 
Fax : (026) 22.95.62 

 
• Constantine 

Maison de la persse Ahmed 
Taâkoucht, 
Constantine 
Tél-Fax :  
(031) 66.32.64 

 
• Bejaïa 

Bejaïa : Centre Commercial 

SABRACHOU, Quartier Sghir 

Bureau N°10 

 

N° Tél :  

034-12-66-21 

Email : ljibejaia@yahoo.fr 

• TipasaB.P. 66-A 

42 000 Tipasa 

Tél. :  

(024) 43.60.26

18

©© 1990-20026  
 

 Jeune-Indépendant. Tous droits 
réservés. Reproduction partielle 
ou totale, par quelque procédé 

que ce soit, interdite sans 
autorisation expresse de la 

Direction. 
Les documents remis, envoyés 

ou électroniquement transmis au 
journal ne sont pas retournés et 
ne peuvent faire l'objet d'aucune 

réclamation, sauf accord écrit 
préalable.

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8619 DU DIMANCHE 18 OCTOBRE 2026

ANNONCES CLASSÉES



« POUR VOTRE PUBLICITE  
S'ADRESSER A : 
L’Entreprise Nationale de  
communication, d'Edition et de 
Publicité » Agence ANEP 01, Avenue 
Pasteur Alger.   

Téléphone : (020) 05.20.91 
(020) 05.10.42  
Fax: (020) 05.11.48 

(020) 05.13.45  
(020) 05.13.77  
E-mail: agence.regie@anep.com.dz  
programmation.regie@anep.com.dz  
agence.oran@anep.com.dz  
agence.annaba@anep.com.dz  
agence.ouargla@anep.com.dz  
agence.constantine@anep.com.dz 

© 1990-2026 

19

LE JEUNE INDÉPENDANT # 8619 DU DIMANCHE 18 OCTOBRE 2026

Un lymphome est un type de 
cancer qui affecte le système 
lymphatique. Ce dernier est 

composé de ganglions lymphatiques, de 
la rate, et d'autres tissus lymphoïdes, et 
joue un rôle essentiel dans la défense du 
corps contre les infections et les mala
dies. "Les lymphomes se forment 
lorsque les cellules lymphatiques (lym
phocytes) commencent à se développer 
de manière anormale, explique le Pr 
Steven Le Gouill, hématologue et direc
teur de l'ensemble hospitalier de l'Insti
tut Curie. Ils peuvent se développer 
dans n'importe quelle partie du corps 
où se trouvent les tissus lymphatiques." 
Les deux principaux types de lym
phomes sont le lymphome hodgkinien 
et les lymphomes non hodgkiniens. 
 
CC''eesstt  qquuooii  lee  lyymmpphhoommee  ddiiffffuuss  ? 
"Le terme "lymphome diffus" fait réfé
rence à un lymphome diffus à grandes 
cellules B (LDGCB), qui est un type de 
cancer lymphatique, poursuit le méde
cin. C'est l'un des types le plus fréquent 
de lymphome non hodgkinien, un can
cer qui affecte le système lymphatique. 
On compte près de 5000 nouveaux cas 
par an." Dans le lymphome diffus à 
grandes cellules B, les lymphocytes B, 
qui sont un type de globules blancs res
ponsables de la production d'anticorps, 
deviennent anormales et se multiplient 
de manière incontrôlée. Elles entament 
ainsi la structure anatomique du gan
glion et se propagent. La maladie n'est 
souvent pas localisée. Ce lymphome 
peut ainsi toucher plusieurs aires gan
glionnaires situés dans différentes 
régions du corps, par exemple : 
 
LLeess  ggaanngglliioonnss  llyymmpphhaattiiqquueess  ppéérriipphhéé
rriiqquueess  ((ccoouu,,  aaiisssseelllleess,,  aaiinnee,,  bbrraass…))..  
Les ganglions lymphatiques médiasti
naux situés dans la région médiastinale, 
entre les poumons, derrière le sternum. 
Les ganglions lymphatiques abdomi
naux, situés dans la cavité abdominale, 
autour des organes tels que l'estomac, 
le foie et les intestins. 
Les ganglions lymphatiques pelviens, 
situés dans la région pelvienne, près des 
organes reproducteurs et du bas
ventre. 

Quelles sont les causes d'un lymphome 
diffus ? 
Les causes exactes du lymphome diffus 
à grandes cellules B ne sont pas claire
ment définies. "En revanche, il n'y a pas 
de prédisposition génétique ou hérédi
taire au développement d'un lymphome 
diffus." Le risque de lymphome aug
mente généralement avec l'âge. "Le 
LDGCB est souvent diagnostiqué chez 
des adultes de plus de 70 ans, bien qu'il 
puisse affecter des personnes de tout 
âge et des deux sexes." Les personnes 
dont le système immunitaire est affaibli 
en raison de maladies auto immunes ou 
de traitements immunosuppresseurs 
ont un risque accru de développer un 
lymphome. "Certaines infections 
virales, telles que le virus d'Epstein
Barr (EBV) et le virus de l'immunodéfi
cience humaine (VIH), ont été associées 
à un risque accru de lymphome." Enfin, 
une exposition prolongée à certains 
produits chimiques ou agents toxiques 
peut être associée à un risque accru de 
lymphome diffus, bien que ces liens ne 
soient pas toujours clairs. 
 
DDess  ssyymmppttôômmess  ttrrèss  ggénnérraauuxx  
Les symptômes du lymphome diffus à 
grandes cellules B sont inconstants  
et souvent très généraux. Ils compren
nent : 
Une fièvre non expliquée 
Des sueurs nocturnes excessives, sou
vent trempant les vêtements de nuit 
Une perte de poids significative sans 
raison apparente 
"On peut également constater à l'exa
men clinique que certains ganglions 
sont augmentés de volume, notamment 
dans le cou, les aisselles ou l'aine", 
atteste le Dr Le Gouill. "Si le lymphome 
se propage aux ganglions dans la poitri
ne, cela peut entraîner des problèmes 
respiratoires. Des douleurs ou des 
masses abdominales peuvent compri
mer les organes." 
 
LLee  ddiiaaggnnoossttiicc  ddooiitt  êêttrree  ccoonnffiirrmméé  ppaarr  
uunnee  bbiiooppssiiee  dd''uunn  ggaanngglliioonn  oouu  dd''uunn  
aauuttrree  ttiissssuu  aaffffeeccttéé 
"Le tissu prélevé lors de la biopsie est 
examiné au microscope par un anapa
thologiste pour déterminer la présence 

de cellules cancéreuses, le type de lym
phome." Des examens d'imagerie 
comme un scanner et une tomographie 
par émission de positrons (TEP) doi
vent être réalisés pour déterminer le 
stade, évaluer la taille des ganglions 
lymphatiques, détecter des masses ou 
évaluer la présence de lymphome dans 
d'autres organes. Sur la base de ces 
informations, l'équipe médicale peut 
élaborer un plan de traitement adapté 
au stade et aux caractéristiques spéci
fiques du lymphome. 
 
CChhiimmiiootthhéérraappiiee  eett  iimmmmuunnootthhéérraappiiee  
eenn  ttrraaiitteemmeenntt 
Le traitement du lymphome diffus à 
grandes cellules B associe chimiothéra
pie et immunothérapie. La chimiothéra
pie demeure le traitement de première 
ligne pour le LDGCB. Elle implique l'uti
lisation de médicaments anticancéreux 
qui visent à détruire les cellules cancé
reuses. "En complément, de la chimio
thérapie, on associe une immunothéra
pie ciblant le CD20, une protéine pré
sente à la surface des cellules tumorale, 
détaille notre interlocuteur. Un anti
corps monoclonal anti CD20 est donc 
toujours associé à la chimiothérapie 
pour traiter le LDGCB." Six à huit cycles 
sont généralement proposés espacés de 
15 jours à 3 semaines. Pour les patients 
réfractaires à ce traitement (environ 
20%) ou récidivants, les médecins peu
vent proposer une thérapie cellulaire 
CAR T (chimeric antigen receptor T
cell). "C'est une approche innovante qui 
est basée sur la modification certaines 
cellules immunitaires, les lymphocytes 
T, du patient qui peuvent alors cibler les 
cellules cancéreuses." 
 
QQuueell  ttaauuxx  ddee  ssuurrvviiee  ?? 
Les taux de survie pour le lymphome 
diffus à grandes cellules B (DLBCL) 
varient en fonction de plusieurs fac
teurs, notamment le stade de la maladie, 
la réponse au traitement, la santé géné
rale du patient et d'autres caractéris
tiques individuelles. "Pour des patients 
âgés de moins de 60 ans, le taux de sur
vie est autour de 85% à 5 ans. Pour des 
patients âgés de plus de 70 ans, il est de 
60%."

BIEN-ÊTRE

Le lymphome "diffus" fait référence à un 
cancer du système lymphatique.  

BIEN ÊTRE

Lymphomme diffus  :  symptômes, pronostic, 
qu'est ce que c'est ? 

Cancer : que signifie la 
présence d'une "tache"  
à l'examen ? 

A LA SUITE d'un examen d'imagerie 
médicale (échographie, IRM, Tep scan
ner), le médecin vous a parlé d'une 
"tache" ? 
Dans le milieu médical, et plus particu
lièrement en oncologie, la présence 
d'une tache lors d'un examen d'image
rie  tels que des radiographies, des 
mammographies, des échographies, des 
scanners ou des IRMs  peut être anxio
gène pour le patient. "Ces anomalies 
peuvent être découvertes lors d'un exa
men de dépistage notamment le dépis
tage du cancer du sein, dans le cadre 
d'un parcours de suivi de soins oncolo
giques, ou de manière fortuite lors de la 
réalisation d'examens dans le cadre 
d'une autre maladie" précise le Dr 
Guillaume Le Bihan, oncologue radio
thérapeute. Voilà ce que ça peut vouloir 
dire. 
 
UUnnee  ttaachhee  aauu  ppouummonn,,  ffoiiee  ouu    
ceerrvveeaauu  ?? 
Une "tache" peut être détectée au 
niveau : 
Des os : des taches osseuses peuvent 
indiquer des anomalies telles que des 
lésions, des fractures, des infections 
osseuses (ostéomyélite) ou des méta
stases osseuses provenant d'un cancer 
primaire apparu initialement ailleurs 
dans le corps. 
Du foie. "Elles peuvent alors être asso
ciées à des masses hépatiques, telles 
que des kystes, des hépatomes 
(tumeurs du foie) ou des métastases de 
cancers provenant d'autres organes." 
Du cerveau : "Des taches cérébrales 
détectées à l'aide de l'IRM ou du scan
ner cérébral peuvent être liées à des 
tumeurs cérébrales primaires, des 
métastases, des lésions vasculaires ou 
d'autres anomalies." 
Les taches peuvent également appa
raître au niveau d'autres organes tels 
que les reins, les organes abdominaux, 
le tractus gastro intestinal… 
 
CC''eesstt  qquuoii  uunnee  ttaachhee  ??  UUnn  caannceerr  ?? 
"Il s'agit d'un terme générique qui ne 
veut pas systématiquement dire can
cer" rassure le Dr Guillaume Le Bihan. Il 
peut s'agir d'autres anomalies comme : 

 Des lésions bénignes : certaines 
taches peuvent être des kystes, des 
nodules ou d'autres formations qui ne 
sont pas cancéreuses. "Par exemple, un 
simple kyste liquide dans le foie ou un 
nodule bénin dans le sein peut appa
raître comme une tache sur une image 
médicale." 

 Des fibromes (également appelés 
léiomyome ou fibromyome) : il s'agit de 
tumeurs non cancéreuses qui se déve
loppent par exemple dans le tissu mus
culaire de l'utérus. "Ces tumeurs sont 
composées de cellules musculaires 
lisses et de tissu conjonctif." 

 Des lésions inflammatoires telles que 
des granulomes. "Elles peuvent prendre 
la forme de masse sur des images, 
notamment dans les poumons." 
La détection d'une tache sur une image 
médicale peut aussi être interprétée 
comme une récidive d'un cancer sans 
forcément être une métastase.
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DETENTE

1

1
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3

4

5

6

7

8

9

10

11

12

13

2 3 4 5 6 7 8 9

HORIZONTALEMENT

1. Départ – 2. Calmes – 3. Jeux de cartes – Morceau de squelette
– 4. Epargne – Oseille – 5. Montré les dents – Brillé – 6. Fleur à
épines – Temps de migrations – 7. Ecole de cadres – Effilé – 8.
Préparations cosmétiques – 9. Meute – Pulsions – 10. Diapason –
D’un certain appendice – 11. Partirai – Souverain hindou – 12.
Hantise – 13. Nullité – Ebranla.

VERTICALEMENT

1. Exhumer – Roi des animaux – 2. Il vole – Garniture de poils –
3. Epoux – Assaisonna – Indice de film – 4. L’un des douze –
Séculaire – 5. Manquée – Epaula – Petit cube – 6. Partie d’une
voile – Professeurs – 7. Tête de classe – Obstinés – Ruminant des
bois – 8. Gardien de taule – Noix – 9. Crochets de boucher –
Déployant.

HORIZONTALEMENT

IMPORTUNE
TIEDI – NOM
INTENSE – I
NEO – CESSE 
ERIGES – ET
RARE – SENT
ALENOIS – E
I – SIROTEE
RE – ADN – OS
EXCLU – IL – 
– IO – REFIT
PLUMER – EU

ISSU – ETNA

VERTICALEMENT

ITINERAIRE – PI
MINERAL – EXILS
PETOIRES – COUS
ODE – GENIAL – MU
RINCE – ORDURE – 
T – SESSION – ERE 
UNES – EST – IF – T
NO – SEN – EOLIEN
EMIETTEES – TUA

SOLUTION N° 1787

Mots croisés 9/13 n° 1788

Mots croisés 9/9 n° 1788

1

1

2

3

4

5

6

7

8

9

2 3 4 5 6 7 8 9

1 7 6 2

8 9

3 6 9 8

9 5 3

1 6 2 3

8 7 1

5 9 7 3

2 5

4 1 5 6

6 9 8 5 3 7 2 4 1
7 5 1 2 6 4 9 8 3
3 2 4 9 1 8 7 6 5
4 1 5 8 9 3 6 2 7
8 3 7 6 2 5 1 9 4
9 6 2 7 4 1 5 3 8
1 8 6 3 7 2 4 5 9
5 7 9 4 8 6 3 1 2
2 4 3 1 5 9 8 7 6

HORIZONTALEMENT

1. Despotisme – 2. Roche métamorphique – Sans dessous dessus – 3. Petit père – Elé-
ments de rebut – 4. Calendriers – 5. Apparu – Jour semaine – 6. Envoie par téléimpri-
meur – 7. Ville du Nigeria – A eux – 8. Protégea – Bouleversé – 9. Rase – Sur un bristol.

VERTICALEMENT

1. Réparation – 2. Icône – Ovation – 3. Champignon – Il recouvre la glace – 4. Appré-
hension vive – Tableau – 5. Ce n’est pas un sprinter – Pavai – 6. Ornée de fil d’or – 7.
L’homme l’est – 8. Voie du peuple – Peau – 9. Ebauche – Cri d’assaut.

HORIZONTALEMENT

QUEMANDEE 
ULTIME – SU
AME – EVASE
R – TIRADE – 
TIEN – DONS 
IN – CLARTE
ENFUI – AIR
RE – BAN – ET
SEMA – POLI

VERTICALEMENT

QUARTIERS 
ULM – INNEE
ETETE – F – M
MI – INCUBA 
AMER – LIA –
NEVADA – NP
D – ADORA – O
ESSENTIEL 
EUE – SERTI

SOLUTION 

N° 1787

20
Mots fléchés n° 1788

Sans voiles

Dompta 

Fleurs 

Cours court

Câble

Capté

Grecque

Battit 

Nota bene

Précèdent 
les autres

Lambin

Poètes

Raconte

Enoncé

Bon vouloir

Parasites 

Gestion
d’entreprise

Eparpillais

Cathédrales

Vantée

Ragoût

Céréale

Astrologue

Evêque
français

Lieu de duels

Réfléchir

Exsuda 

Contracté

Analogue

Eté à même

Cycle

Ailes d’avion

Perdu

Possessif

Sortie

Certain

Père d’Iule

SOLUTION MOTS FLECHES N° 1787

– CROUTON
DOIGT – PO
EMOI – MIT
CE – VEINE
OTEES – AS

RAT – TUS –
TIREES – S
IRAN – ECU
CENTS – AR
A – GENERE

GUE – OMIT
EV – ABUSE

VERTICALEMENTHORIZONTALEMENT

– DECORTICAGE
COMETAIRE – UV
RIO – ETRANGE – 
OGIVE – ENTE – A
UT – ESTE – SNOB

T – MI – USE – EMU
OPINAS – CARIS
NOTES – SURETE
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- Placer un chiffre de 1 à 9
dans chaque case vide
-Chaque ligne, chaque
colonne et chaque carré 
de neuf cases, délimité 
par un trait plus gras,
doivent contenir les chiffres
de 1 à 9
-Chaque chiffre ne doit
apparaître qu'une fois dans
la ligne, la colonne 
et la région
Le total des chiffres 
de chaque région doit 
être égal à 45
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TELÉVISION 23
 télévision

   PROGRAMME DU JOUR 

Cat's Eyes

L'amour est dans le pré

Maman, j'ai raté l'avion !

Kaamelott

Rugby : Canterbury – Taranaki

Power Rangers

La terre et le sang

Apollo Has Fallen

Midsommar

Rampage : Hors de contrôle

Coutures — drame

Aquaman

21 h 10

21h10

21h10

21h10

21 h 25

21 h 50

20 h00

20 h 22

21 h 00

21 h 00

20 h 50

21 h 25

2222  hh  39

la chaine 20h50

L'Enfer sous 
terre 
Des soldats britanniques creusent 
des tunnels sous les lignes alle-
mandes pendant la Première Guerre 
mondiale. Un choix pour les ama-
teurs de films de guerre.

La Balade de 
Lefty Brown 
Après l'assassinat de son ami, un vieux 
cowboy se lance à la poursuite du meur-
trier et affronte de nombreux dangers.

le jeune indépendant # 8619 du dimanche 18 Octobre 2026
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 Constantine 26° 14° 
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Maximales Minimales
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:03 12:14 15:22 17:49 19:10

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:13 12:24 15:37 18:03 19:20

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:29 12:40 15:49 18:15 19:36

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:33 12:45 15:54 18:20 19:40

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
05:36 12:48 15:57 18:23 19:43

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:07 12:19 15:28 17:54 19:14

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
05:22 12:33 15:43 18:08 19:29

OUVERTURE 
DE LA SAISON 
DES SCOUTS 
2026-2027 
Former les jeunes 
par l’engagement 
LA NOUVELLE saison nationale 
des Scouts musulmans algériens 
(SMA) 2026-2027 a été 
officiellement lancée, hier à Sétif, 
sous le slogan «Élever la 
performance… pérenniser 
l’impact», en mettant en avant le 
rôle du mouvement scout dans 
l’encadrement des jeunes, la 
promotion du volontariat et 
l’ancrage des valeurs de 
citoyenneté et de responsabilité. 
C’est ce qu’a indiqué un 
communiqué du ministère de la 
jeunesse. A cette occasion, le 
ministre de la Jeunesse, chargé du 
Conseil supérieur de la jeunesse, 
Moustapha Hidaoui, a mis en avant 
«l’importance du travail scout et 
son rôle central dans l’encadrement 
des jeunes et le développement de 
leur esprit de citoyenneté, de 
volontariat et de responsabilité», 
dans une allocution lue en son nom 
par Dahmane Azimi, secrétaire 
général du ministère. Hidaoui a 
ajouté que le scoutisme contribue 
aussi à «ancrer les valeurs de 
solidarité et de coopération» et à 
renforcer l’engagement des jeunes 
dans le service de la société et de la 
patrie. Soulignant qu’à travers ses 
activités éducatives et bénévoles, le 
mouvement constitue un cadre de 
formation qui encourage 
l’initiative, l’entraide et la 
participation à la vie collective. Le 
message ministériel a également 
mis l’accent sur l’importance de 
«poursuivre le soutien aux 
initiatives et aux programmes 
scouts à vocation éducative et 
volontaire». Ces actions participent 
au développement des capacités 
des jeunes, à l’affinement de leurs 
compétences et au renforcement de 
leur implication dans la vie sociale. 
L’objectif étant de contribuer à la 
formation d’une génération 
«consciente et responsable, 
imprégnée des valeurs 
d’appartenance et de citoyenneté». 
Cette démarche accorde une place 
importante à l’apprentissage par 
l’action, à travers des activités qui 
permettent aux jeunes d’acquérir le 
sens des responsabilités et de 
prendre part à des initiatives 
collectives. Dans cette perspective, 
le mouvement scout représente un 
espace d’apprentissage de la vie en 
communauté, où la solidarité et la 
coopération se traduisent par des 
actions concrètes. Son apport, en 
plus de l’encadrement des jeunes, 
concerne aussi leur préparation à 
un engagement durable au sein de 
la société. Placée sous le signe de la 
performance et de la durabilité, la 
saison 2026-2027 entend ainsi 
consolider la contribution du 
scoutisme à la formation citoyenne 
des jeunes. Un engagement qui 
repose sur la continuité des 
initiatives éducatives, la 
valorisation du volontariat et 
l’implication des nouvelles 
générations dans la vie collective. 

S. B.

LE MINISTÈRE de la Formation et de l’En-
seignement professionnels a prolongé 
jusqu’à demain le délai d’inscription à la 
deuxième édition du programme «San3a», a 
indiqué le ministère dans un communiqué. 
Une mesure qui tend essentiellement à per-
mettre à davantage de candidats de rejoindre 
ce dispositif dédié à l’apprentissage des 
métiers. Cette décision fait suite aux 

demandes croissantes des personnes souhai-
tant bénéficier du programme. Lors d’une 
visite effectuée cet été dans plusieurs centres 
et instituts de formation accueillant ce pro-
gramme, Nacima Arhab a indiqué que 
«San3a» vise à «permettre aux jeunes d’ac-
quérir les compétences et les connaissances 
de base dans diverses spécialités profession-
nelles, grâce à une formation de 90 heures 

par stagiaire», combinant théorie et appren-
tissage pratique intensif pour acquérir rapide-
ment les compétences de base d’un métier.  
Cette deuxième édition propose six spéciali-
tés principales, à savoir la peinture, l’électri-
cité, le plâtre, la plomberie et les installations 
sanitaires, la soudure, ainsi que le froid et la 
climatisation. 

Khalil Aouir

PROGRAMME «SAN3A» 

Fin des inscriptions demain

Merad a affirmé que «le 
véritable défi aujour-
d’hui consiste à évoluer 

vers une administration publique 
plus efficace et plus transparen-
te», lors de son intervention à 
l’occasion de la sortie de promo-
tion qui compte 117 diplômés. 
Précisant : «Le président de la 
République, Abdelmadjid Teb-
boune, a souligné à maintes 
reprises la nécessité d’améliorer 
l’accès des citoyens aux services 
publics, de moderniser l’admi-
nistration, de la rapprocher 
davantage du citoyen et de pla-
cer ses préoccupations au cœur 
des politiques publiques». 
Merad a également assuré que la 
modernisation de l’administra-
tion devrait impérativement se 
traduire par des changements 
perceptibles dans la vie quoti-
dienne des usagers, à travers 
«des prestations plus efficaces, 
une meilleure transparence et 
une prise en charge adaptée de 
leurs préoccupations». 
Cette orientation concerne l’en-
semble des services auxquels la 
population recourt quotidienne-
ment, de l’état civil à la délivran-
ce des documents administratifs, 
en passant par la gestion locale 
et les prestations assurées par les 
établissements publics. Autant 
de domaines où la qualité du ser-
vice rendu demeure déterminan-
te dans la relation entre l’admi-
nistration et les citoyens. 
L’objectif étant de réduire les 
difficultés rencontrées par les 
usagers, de rendre les démarches 
plus accessibles et de renforcer 
l’efficacité des structures 
publiques. Cette évolution 
implique une remise à niveau 
des pratiques administratives, 
mais aussi une attention constan-
te aux attentes exprimées sur le 
terrain. 
En outre, le ministre d’Etat a 
également fait valoir que la 
transformation de l’administra-
tion ne saurait toutefois se limi-
ter à la modernisation de ses 
structures ou à l’introduction de 

nouveaux outils. Soutenant 
qu’elle dépend, en grande partie, 
de la qualification des person-
nels et de leur capacité à exploi-
ter les moyens disponibles pour 
améliorer réellement le fonction-
nement des services publics. 
 

LA COMPÉTENCE 
ET L’INTÉGRITÉ 

COMME EXIGENCES 
 
Merad a ainsi souligné que «la 
réussite de cette démarche 
demeure tributaire de la qualifi-
cation des ressources humaines 
et de leur capacité à maîtriser et 
à exploiter les outils modernes 
afin de les traduire en améliora-
tions concrètes et tangibles dans 
le fonctionnement des services 
publics». Cette exigence place la 
formation au cœur du processus 
de modernisation. Les cadres 
appelés à intégrer l’administra-
tion de distinguerons par l’acqui-
sition des compétences néces-
saires pour accompagner son 
évolution, appliquer les orienta-
tions arrêtées par les pouvoirs 
publics et répondre aux besoins 
des citoyens. La maîtrise des 
outils modernes doit ainsi aller 
de pair avec une gestion rigou-
reuse et un sens aigu du service 
public. S’adressant aux nou-

veaux diplômés, Merad les a 
appelés à faire preuve «d’intégri-
té, de rigueur et d’un sens élevé 
de responsabilité». Soulignant 
que ces principes constituent 
«des repères essentiels» pour de 
futurs administrateurs appelés à 
exercer des fonctions qui enga-
gent directement la qualité du 
service rendu à la population. 
Dès lors, en plus des connais-
sances acquises durant leur cur-
sus, les diplômés sont appelés à 
traduire leur formation en résul-
tats concrets.  
Leur contribution sera attendue 
aussi bien dans la gestion des 
dossiers que dans le respect des 
procédures et la recherche de 
solutions aux difficultés rencon-
trées par les citoyens.  
La modernisation recherchée 
repose ainsi sur la complémenta-
rité entre des structures mieux 
organisées, des outils adaptés et 
des ressources humaines quali-
fiées. C’est à cette condition que 
les orientations annoncées pour-
ront se traduire par une adminis-
tration plus accessible, plus réac-
tive et davantage attentive aux 
attentes de la population. 
Il convient de noter que la céré-
monie s’est déroulée en présence 
du directeur de cabinet de la pré-
sidence, Lounès Magramane, de 

membres du gouvernement, de 
représentants des deux chambres 
du Parlement, de membres de la 
famille du défunt président Lia-
mine Zeroual. 
Le choix de baptiser cette pro-
motion du nom de Liamine 
Zeroual confère à la cérémonie 
une portée mémorielle particu-
lière, en associant la formation 
des nouveaux cadres de l’État au 
souvenir d’une figure de l’histoi-
re politique nationale. En outre, 
cette sortie de promotion a coïn-
cidé avec la Journée nationale de 
l’émigration, commémorée le 17 
octobre en mémoire des mas-
sacres perpétrés à Paris en 1961 
contre les manifestants algériens 
pacifiques.  
Entre transmission de la mémoi-
re nationale et préparation d’une 
nouvelle génération de cadres, la 
cérémonie a ainsi mis en relief la 
responsabilité de ceux qui seront 
appelés à faire vivre les institu-
tions publiques. Leur mission 
s’inscrit dans une exigence car-
dinale rappelée par le ministre, 
en l’occurrence, faire de l’admi-
nistration un service public plus 
performant, dont l’action se 
mesure avant tout à sa capacité à 
répondre aux attentes des 
citoyens. 

Sihem Bounabi 

SORTIE DE LA 54e PROMOTION DE L’ENA 

Merad appelle à une administration 
tournée vers le citoyen

Le ministre d’Etat, ministre de l’Intérieur et des Collectivités locales, Brahim Merad, a placé le citoyen 
au centre de l’action publique, appelant à améliorer concrètement l’accès aux services, à l’occasion 

de la sortie de la 54e promotion de l’École nationale d’administration (ENA) baptisée du nom de l’ancien 
président de la République, le défunt moudjahid Liamine Zeroual. 

Merad à la cérémonie de sortie 
de promotion. 


